
Former des apôtres
Pour ramener au Christ ces diverses classes 
me5 qui l’ont renié, il faut avant tout recruter 

'^ncr dans leur sein même des auxiliaires de l’E- 
’ uj comprennent leur mentalité, leurs aspira - 
< qui sachent parler à leur coeur dans un esprit
fraternelle charité.

S. S. PIE XI

Fidélité aa passé
Conservons les monuments, marques au chiffre 

du passé. . . Faisons en sorte que les touristes nous 
fréquentent plus pour notre physionomie que pour 
nos alcools. Laissons vivre parmi nous les choses aux­
quelles nos morts “ont encore droit.”

• . -•

.. Edouard M0NTPET1T
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AU PARLEMENT
Ottawa. 21 — s- P- C­
Le Sénat ne siegea pas.
La Chambre approuva des 

Tiprunt* pour la Commission 
u port de Saint-Jean. N.-B.. 

< pour relie des T ro»-Rivie- 
fS. des amendements a 1 Acte 
fS’douanes; le bill modifiant 
â |0i de pensions aux vieillards 
«bit ^ première lecture; les 
..limés du département du I ra- 
■3,1 et du département de 1 Int­
égration fuient discutés. 

Aujourd'hui nu parlement: - 
Le Sénat siégera.
La Chambre discutera le 

cuveau traité de commerce a­
iK l'Australie, les bills du gou- 
ememeit et les estimés.
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LA BEAUHARN9IS ET CERTAINS
CAPITALISTES AMERICAINS

Déclaration sensationnelle d e O.-E. Fleming. — L enquê­
te actuelle aurait été man igancée par des capitalistes 
de New-York. .

LE SENATEUR McDOUGALL

l’encontre 
de la volonté' 

de Franco
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Les travaux ne cesseront pas aux

LE DOMINION ET LES PENSIONS AUX VIEILLARDS
Le village de

St-Ravmond*

est inondé
chantiers de la Beauharnois. Une centaine de familles doivent
— Questions d’un suprême in­
térêt.

NOUVEAU POUVOIR

- s. p. c.
président

I

m

Le fameux Casey, lui-même. Les 
anciens amateurs de baseball 
se rappellent sans doute le 
poème “Casey at the bat”, 
dont le sujet n’était autre que 
Robert Casey représenté dans 
cette vignette.

Importants 
développements

industriels

10NGRES DES 
FILLES D’ISABELLE 

A MONTREAL

lu service des congrès du Canadien 
Rational, à son retour des Etats- 

|'*niî. hier. La métropole du Canada 
été choisie parmi plusieurs villes 

K éric a in es importantes. Mine J. 
hrnier, de Montreal, fit part aux 
ambres réunies à Boston de l*invita- 

i de la ville de Montreal. Mme 
Jcrnier avait aussi une invitation de 
J r Gauthier, archevêque de Ment- 

Lors du congrès, une grand’- 
ie?îe solennelle en marquera l’ouvcr- 
-e. Mme M. C. Boyd, régente 

iaîionale, de Chicago, est à Montréal 
lujourd hui. pour discuter les arran­
gements. Les Filles d’Isabelle, est 
°fdre féminin correspondante à 
dui des Cheval iers de Colomb.

HAMPION 
«E L’EST

DU CANADA

Windsor. Ont., JL I. - 
O.-E. Firming, C. R., 
la C anadian Drrp \X a ter way*
Power Aas’n a déclaré que de» 
pitalistrs dr New-York, opérant 
l'intermédiaire dr Montréal, avaient 
manigancé Penqurtr actuelle sur la 
Beauharnois, dans un nouvel effort 
pour retarder l’aménagement du St- 
Laurent.

"Cria cadre bien avec leur cam­
pagne pansée contre la voie lauren- 
tienne, dit-il. Crs gens-là veulent 
sauver le gros trafic que le 
Erié et les chemins de fer amènent 
de Buffalo à New-\ork.”

M. Fleming, qui est un conserva­
teur très en vue, soutient que le plan 
d’un développement de 500,000 
chevaux approuvé par le gouverne­
ment Mackenzie-King a sauvegardé 
entièrement la navigation bien qu un : 
canal détournant plus d’eau qu’il 
n’en faut pour le développement des i 
forces hydrauliques ne soit pas né­
cessaire pour celle-ci.

11 dit qu’on devrait empêche- la 
Beauharnois d’nüer plus loin avec le j 
gros projet, mais qu’on devrait la i 
laisser parachever le développement 
complet tel que prévu d’abord. On } 
verrait à sauvegarder la navigation 
lorsque le temps viendrait de dé*e-! 
lopper de nouvelles forces hydrauli­
ques. ^ j

Ottawa, 21. — La déclaration de j 
M. O.-E. Fleming, conservateur en 
vue au sujet de la lutte que font des 
intérêts américains contre la Beau- 
harnois a suscité un extrême intérêt 
dans les cercles parlementaires et 
l’on s’attend maintenant que M. Fle­
ming soit invité à comparaître de­
vant le comité d’enquête où il ferait 
connaître des faits sensationnels au 
s u j de cette organisation que com- J 
bat le projet canadien de l’aménage- j 
ment du St-Laurent.

PREMIER TEMOIN 
Ottawa, 21. — Sir John Aird, pré- ’ 

sident de la Bank of Commère» fut 
le premier témoin «à déposer devant 
la commission d’enquête sur la 
Beauharnois hier après-midi. La vaste 

i «aile des séances de la commission 
des chemins de fer de la C hambre 

, était bondée d<* monde.
UN DEMENTI

Ottawa, 21. — M. Sweezey a
promptement démenti la rumeur que . 
les travaux allaient cesser aux chnn- 
tiers de la Beauharnois. "Nous allons 
continuer, dit-il. comme on lui par- » 
lait de cette rumeur. II n y a abso­
lument rien de vrai là-dedans."

IL COMPARAIT
Ottawa, 21. ---- Jamais depuis que

l’enquête sur la Beauharnois est 
commencée, n'avait-on vu autant de 
monde qu’hier matin. La curiosité 
était probablement éveillée par 1 ap­
parition dans la salle des séances du 
sénateur McDougald, qui, après a­
voir refusé de comparaître devant la 
commission actuelle. disant cepen­
dant qu’il irait devant une commis­
sion du Sénat, avait changé d avis, 
et fut assermenté hier après-midi par 
l’hon. Wedley Gordon, président de 
la commission, après quoi celle-ci 
s’ajourna jusqu’à hier après-midi.

La raison qui motiva cet ajourne­
ment fut l’absence de deux des 

l . .Lnc membres de la commision, le colonelLes compagnies concernées clans , j . . c i ». c . Lennox, de 1 oronto, et oamuel Ja-
cette entreprise sont la Cities àcivice cob% c\r Montréal.
Company, The Amerada Corpon- R.-O. Sweezey a déclaré vendredi 
tion, Hope Engineering Company et qu rn souscrivant a la caisse du par-
Mexican Seaborn Oil. Company. La " '' v'r,"il 1 nrR.cn,t *u
premiere «T achète uU.UuU acres en- Jop Cr dernier souffrant d un** ma- 
viron ; la deuxième, 100,000 et la Nadir du coeur depuis six mois, on

ne s’attend pas à ce qu’il vienne dé­
poser devant la commission d’en- 

aurait acheté i quête. Le sénateur Raymond par dr
lations personnelles

abandonenr leurs demeures 
de vant les eaux montantes de 
la rivière Ste-Anne.

LE NIVEAU DE L’EAU

UN AUTRE PROJET TIRERA
LME|MNED’EMBARRAS

Des propositions suggérées par le président Hoover sont 
la base de ce nouveau projet. — Pour mettre l’accord 
entre la France, la Grande-Bretagne et les Etats-Unis.

LA DEMANDeTeS$375,00 0,000

Une première lecture. — Le pays absorberait 75 p.c. du 
coût des pensions aux vieillards. — L’hon. Mackenzie 
King a rappelé à l’hon. R. B. Bennett que le peuple 
s’attendait à voir le Dominion assumer 100 p.c. des 
dépenses entraînées par le projet.

POUR LE PORT DE ST-JEAN

. Chambre décide d’admettre 
la délégation de Séville. — Il 
dénonce l’attitude du gouver- 

Inement.

ATTAQUE

J| Madrid, 21. — S.P.C. — Le 
immandant Ramon Franco perdit 

premier combat parlementaire 
;r soir, lorsque la Chambre vota à 
lins levées d’admettre la délégation 
Séville, ce à quoi l’aviateur f’op- 

sait.
Franco attaqua le gouvernement 
sujet de l’accident survenu quei- 

es jours seulement avant les élec- 
ns, alors qu’il se cassa une jambe.
Se tenant debout à l’aide de scs 
quilles, il dénonça violemment l’at- 
ude du gouvernement à son égard, 
rant les incidents récents survenus
ns l’Andalousie. | ----------

R I
I Franco déclara qu il se brisa la Quatre compagnies américaines
fmbe par le faute du gouvernement, j ont achçt^ p]us c]e 2 millions 1
îî autorités lui en voulaient et il dut p. j . j i« > . j» i . r d acre de terre dans les envi-irler a ses partisans d une platcîor- . -r • n- •'

de fortune qui s’écroula. rons dcs 1 roiS-Klvicres.

Saint-Raymond, 21. — S.P.C. • 
— Entre 4 et 5 heures ce matin, une 
centaine de familles de cette localité 
durent abandonner lrur\ demeures à 
la hâte, fuyant devant les eaux mon­
tantes de la rivière Ste-Anne.

A cette heure tous les lei rains si­
tués le long de la rivière étaient inon- , 
dés et l’eau atteignait jusqu’à 3 pieds 

canal de hauteur au rez-de-chaussée des 
maisons les plus proches du cours 
d’eau.

L’évacuation des vieillards, des 
femmes et des enfants tut difficile. 
On dut les transporter ailleurs sur 
des radeaux construits à ia hâ 
dans les quelques chaloupes uîi!i 
blés. On dut également évacuer de 
l’Hôtel Pelletier dans des embarca­
tions. Mme Pourtier, maiade, dut 
être descendue de sa chambre dans 
un canot, amarré en-dessous de sa 
fenêtre.

Bon nombre d’animaux domesti­
ques ont péri et les eaux tourbillon-

FELICITATIONS
Canbarra, 21 — S. P. C. 

— (Agence Reuters) — Sir 
George Pearce, chef de l’oppo­
sition au Scr.at. parla cet après- 
midi du nouveau traité de com­
merce avec le Canada. 11 féii- 
cita le gouvernement d’avoir 
“conclu un si bon marché” et 
promit que le traité serait 
promptement approuvé par la 
Chambre Haute.

Les décrets-lois expireront jeudi 
à Berlin, — Les diploma 
renouvelleront les crédits

Ottawa, 11 — S. P. C. — Flier, plusieurs items du département du 
la Chambre approuvait en première Travail.
lecture un projet de loi, aux termes Le bill présente par Oncsime Ga- 
duquel, le Dominion absorbera 75 G gnon, député conservateur de Dor- 
du coût des pensions aux vieillards. F r | chester, soustrayant à la juridiction

?t Les nationalistes

à Berlin. Léo diplomates _ projet lut voté à 1 unanimité, apres j de la capitale, subit sa première lec-
a une longue discussion. • turc, sans discussion. M. Gagnon dé­

court terme de $125,000,-, Fr premier ministre déclara que le clara qu’il était inadmissible que trois 
000. ! Dominion se chargerait éventuellement hommes à Ottawa pouvaient nommer

_______  j de toutes les dépenses nécessitées par à ces différents postes, sans s’occuper
ESPERANCES j le système de pensions aux vieillards du député de la circonscription, où ces

______ et que la base de 75 n’était que employés étaient appelés à exercer
Londres. 21. — S. P. C. — La eon- ; provisoire. Le plan actuel est un plan leurs fonctions, 

férence des sept puissances, qui com- de contributions, qui sera administré Le premier ministre déclara à la 
mon(*a UP plan qui îc n - par unr commission fédérale. Cette Chambre qu’il présenterait aujour-

meme commission, ajouta IY1. lion- d hui un projet, permettant au gou- 
nettt, pourrait également sc charger vernement de payer 5 sous de prime 
de 1 administration du plan d’assu- pour chaque boisseau de. blé exporté 

; rances sociales. Rien dans la ccnsti- par le Manitoba, la Sasnktchewan et 
tution n’empêche le gouvernement fc- l’Alberta. Ce projet fut mentionné 
dcral de contribuer aux pensions de dans le discours du budget, 
vieillesse. | La C hambre approuva un emprunt

Le recensement qui vient d’etre de $10,000.000 consenti par le gou- 
! termine permettra au gouvernement vernement à la Commission du port dr

lin sans l’emprunt énorme nécessaire 
à la stabilisation des finances alle­
mandes; mais avec la promesse d’au- 
vres mesures devant tirer l’Allema­
gne d'embarras.

Les propositions, que le president 
Hoover autorisa M. Stimson â sug­
gérer, en sont la base rie ce plan.

Les délégués se montrèrent très ré-

seront assiégé
iernts, comme d’habitude; mais on 

| apprit dans les milieux bien informés j d’établir le coût du projet.
L’hon. W. L. M ackcnzic King

n
b

nantes de la rivière charrient leurs Tel est I avis qu’n fait parvenir le
gouvernement rebelle de Can­
ton, au gouvernement natio­
naliste.

carcasses.
On croit que ces inondations ont 

etc provoquées par les plus récente* ; 
qui ont fait monter le niveau des lacs ! 
qui se déversent dans la 
Anne.

rivière Ste-j LOI MARTIALE

LE GAZ NATUREL

New-York. 21. — S.P.C. — Le
____  i "New-York Herald- 1 ribune” an-

Montréal. 21. — Spécial au Pro- i nonce aujourd'hui que quatre compa- ■ 
:s. — Montréal recevra la visite j gnies américaines "ayant des intérêts 
plus de 1200 délégués de toute; pétrolifères très étendus aux F.tals- 
parties des Etats-Unis lors du Unis, au Canada et ailleurs. ont 

Ss'grès biennal des Filles d Isabelle, acheté plus de 2.000,000 d acres 
sera tenu ici en juillet 1933. terre dans les environs de Trois- 

éclara W. C. M. Robertson, asrent Rivières. Ces compagnies veulent en

ETABLISSEMENT 
DE NOUVEAUX 

___  COLONS
Rivièrc-du-Ltujp, 21. ---- S. P. C.

— (.inq cents colon* c]f* districts de 
Montmorency, d^ Thetford et de 
Cabano sont partis pour aller s’éta­
blir dan* le* di.strict.s do colonisa­
tion des cantons Auclair et Biencourt. 
Ces districts ont été préparés ^n vue 
de recevoir les nouveaux colons, des 
routes y ayant été tracées. L.a dis­
tribution des lots de terre sera bien­
tôt terminée ot une nouvelle parois­
se y sera érigée avant longtemps.

trrprcndre l’extraction et la récupéra­
tion du gaz naturel, qui se trouve en 
abondance dans ce district.

ê
Si les recherches sont satisfaisantes, 

dit le journal, ces compagnies cons­
truiront des conduites devant porter 
le gaz à Montréal, à Québec et h 
Ottawa.

Ln *' Urr ■>! J. I f nionla •V. l iLi JiU i , *u m v •

quatrième 1 20,000.

Hope Engineering aurait ac 
plus d’un million d’acres dans le j ar* rc,nt,.ons 
district de Trois-Rivières, au sud du 
St-Laurent, près de St-Hyacinthc.

Si le projet réussit, il sera nécessai- 
— — i re de construire des conduites d une

•Montréal, 21. — Spécial au Pro-! ligueur de plus de 200 milles de 
'•es. — La fanfare des Cornemusiers long pour atteindre Ottawa, de 100 
*’J Canadien National de Montréal, j milles pour atteindre Montréal et de Co y* 

remporté le trophée Chisholm, em-| 90 milles pour atteindre Qu bec. 
içnie du championnat de l'est du 
-anada, au concours tenu à Hamil-

svec 1* 
di-vi» être rappelé pour 

sait drs souscriptions c-
compapnir, 
re ce qu’il 
lectorales.

Le dernier témoin cité h compa­
raître fut Achille Bergevin. de 
Montréal dont le témoignage porta 
sur 1rs relations de la Beauharnois 
avec ia Transportation ans Power

AUTRE PROJET
Ottawa, Ont., 21. — S. P. C. — 

Les géologues déclarent que le L.-\ns le but de développer du pou-
Ion On. . j- i ■ T1" i sous-sol de ce district renferme des voir hydraulique sur la rive nord du

»• Un.., Samedi. Le major Steve J, . L J I J , ,„1 c„ fleuve St-Laurent, semblable a relui• i f depots abondants de gaz natuiel, sc.iscMnnon, cornemusier en cher, * . , c j .trouvant a des profondeurs varia-cornemusier en 
-‘ompagnait la fanfare. Les corne- 
?uîcs du Canadien National ont
us*i remporte les honneurs dans les

ioh.

Les Cornemusiers du Canadien 
^tiona! de Winnipeg, ont remporté 
ur R seconde année, le trophée 

jtrwart, emblème du championnat de 
Ouest.

BULLETIN METEOROLOGIQUE
^-Laurent — Vents modéré* 

«ud-ouest et de l’ouest; générale- 
Beau et chaud aujourd’hui et 

Orages électriques par en*

a
blés. Le forage aurait commence 
dans plusieurs ioclaitcs, s il faut en 
croire les nouvelles venant du Cana­
da.

MOTION RENVERSEE
Londres, 21. — S. P. C. —- Une 

motion de censure proposée par les 
conservateurs sur la politique agrai­
re du gouvernement fut dé fa i te hier 
soir à la Chambre des Communes, 
par 278 à 230. Dans le cas contrai* 

| re. le ministère aurait été obligé de 
ffônumoxiner*

de la Beauharnois, sur la rive sud, u- 
nr pétition a été enregistrée à la 
Chambre des Communes au nom (le. 
M. Narcisse M. Cantin, de Montréal, 
qui veut faire pn*«**r un bill pour 
construire un canal entre Cardinal 
Bay et le bassin de Lnprairie, P. Q.

La pétition demande que permis­
sion soit donnée de développer au­
tant dr pouvoir que l’Ontario-Que- 
bre Canal and Power Company pour­
ra obtenir pour ‘‘créer un chenal à 
eau profonde entre l’entière distan­
ce qui va de l’extrémité est du canal 
Welland au port de Montréal.

Ce chenal ne devant pas avoir 
moins de 35 pieds de profondeur sur 
toute la longueur; d^ régulariser 
de maintenir l**s eaux cî i lac 
François à la hauteur du ni'eau du

et
.Staint-

printemps avec le droit de f&u* ftizçsb

d’exécuter tout ouvrage pertinent a 
une entreprise de ce genre où à la 
production de pouvoir électrique ou 
hydraulique ou pneumatique, etc.

Un pont de péage au-dessus du 
Saint-Laurent entre Valleyfield et 
Coteau Landing fait aussi partie du 
projet qui a été déjà présen'é de­
vant la Chambre mais qui n’a ja­
mais été acepté

DERNIERE HEURE
Ottawa. 21. — S. P. C. ---- Par­

lant aujourd'hui devant le comité 
d’enquête sur le projet de la Beau­
harnois, le sénateur W. L. McDou­
gald exprima des regrets au sujet 
des derniers événements, qui pour­
raient !ni*«**r entendre qu’il a man­
qué de respect à un comité de la 
C hamhre. Expliquant la déclaration 
de son avocat, le sénateur affirma 
qu'il était sous 1 impression que le 
comité voulait i interroger au sujet 
de* fonds électoraux, sur l’emploi 
desquels il ne connaît absolument 
rien. La situation ayant été éclair­
cie, il se présente devant le comité 
comme président de la Beauharnois.
II avait d’abord refusé de paraître, 
M. Robert Gardiner, membre du co­
mité, étant à la fois juge et acusa- 
teur.

Pendant une heure. Je sénateur fut 
soumis à un feu roulant de questions 
par I avocat du comité et par les 
membres eux-rnêmrs. 11 parla de ses 
rapport» ayec R. A Fdenry, vice- 
président de la Beauharnois, ancien 
sous-ministre des Chemins de fer et 
de leur collaboration en vue de l’é­
tabli ssement de cette compagnie. Us 
demandèrent l’autorisation de conn- 
t ruire des usines hydro-électriques 
dans le secteur de Beauharnois voilà 
7 ans. Cette transaction devait être 
confirmée par un or dre-en-conseil, 
une fois ln mesure approuvée par le 
gouvernement fédéral.

Lne étude des profits réalisés par 
le sénateur dans l’affaire de la Beau­
harnois montre que pour des dépen­
ses de $200,000, jl reçut $780.000 
et $208,000 en titres de l'émission
“A**.

Dans l’aprè s-n idi, un certain j
nombre de banquiers et de directeurs 
de banques firent leurs dépositions. 
A leur tête se trouvait Sir John Aird. 
président de la Banque Canadienne 
de Commerce. Ils déclarèrent que | 
les $ I 20,000 donnés par M. Sweezey 
à John Aird, fils, étaient le* hono­
raires de conseils donnés et non pas 
une contribution aux fonds électo­
raux du parti conservateur de l’On­
tario, comme le prétend M. Swee-

i Hongkong, 21. — S.P.C. — Le 
I gouvernement rebelle rie Canton an­
I nonce aujourd’hui qu'il commcncc- 
: rait les opérations contre le gouverne­

ment nationaliste le 1er août prochain 
lorsque le général Chang Fat-Kwai 
envahirait le Kianesi, à la tête d’une 
arrrrée. Cette décision fut pri e à la 
nouvelle que 4e général Shiu ^ u-San, 
un adversaire des nationalistes, avait 
commencé les hostilités dans !c nord 
de la C hinc. L,cs mouvements de 
l’armce de Yu-San ont provoqué la 

; deelararatien de la loi martiale à 
î Peiping et à i ientsin, de la part d s 
; autorités nationalistes.

Le général Shih a accepté de 
i prendre le commandement de la 5iè- 

me armée de Canton et les généraux

que le premier ministre MacDonald 
et l'hon. Arthur Henderson, ministre 
des Affaires Etrangères, eurent un 
entretien avec le chancelier Bruening 
et le Dr Curtius sur les mesures pro­
posées. La conférence sc terminerait 
demain midi.

Fai* ces mesures, l’Allemagne rc- 
ncnccrait à la demande immediate 
d’un crédit, de $375,000.000. Les pro­
positions avancées par M. Stimson 
prévoient le maintien des mesures 
d’urgence adoptées par l’Allemagne 
pour ramener la confiance publique 
dans ses finances et dans ses îndus-

On sait que la France exige des ga- plus Sra*jd nombr 
rantics politiques au crédit demandé meurs, déclara

Saint-Jean, N.-B.; ainsi qu’un em­
prunt de $700.000 à la Commission 
du port de Trois-Rivières.

L’hon. Alfred Duranlcau explique 
à la Chambre qur l'inccndic qui rava­
gea le port de Saint-Jean, voilà quel­
que temps, nécessiterait des dépenses 

électorale. Le chef de l’opposition de $5.000,000 en réparations. Le 
n’est pas défavorable à ce plan; mais: reste sera consacré à des amehora- 
ii demande qu’une conférence avec tions.

rappela au premier ministre que le 
peuple canadien s'attendait à voir le 
Dominion assumer I 00 r< des dépen­
ses entraînées par le projet. M. Ben­
nett I ayant promis dans la campagne

les provinces soit convoquée, afin d’e- L’hon. E. B. Ryckman présentai 
tablir l'ajustement clés taxes. un bill modifiant les pénalités înfli-

Lc Dominion favorise la coloni- gées aux contrebandiers de spiritueux 
sation, afin de placer su; la terie le ou d’autres marchandises. Le nou-

c possible de chô- veau bill augmente les amendes et di- 
l’hon. W. A. Gordon, minue la durée des termes d’cmprH 

par l’Allemagne et que la Grande- minisdtrc de l’Immigration. Depuis sonnement. Lorsque la valeur des arti-* 
Bretagne et les E ' veillent l'automne dernier, 10,000 célibatairesI clés de contrebande est de $200 c x

et 700 familles ont quitté les villes plus, une amende de $200 à $1,000 
pour s’adonner à la culture du sol. i pourra être imposée ou un «imprison- 
Les compagnies ferroviaires prennent nement variant de 1 à 4 ans. 
des renseignements sur 1rs districts les1 Ce bill prévoit également un con- 
plus avantageux pour les nouveaux | trôle du gouvernement des petits na- 
colons et accordent tout leur support 
au gouvernement.

Avant de clore la séance, à 1 I h. 
hier soir. les députés votèrent les cs-

qu il faut chercher l’explication du 
changement de méthode pour venir 
au secours du Reich.

Le temps joue un rôle important 
Tans 1 s négociations. I ’ chancel er 
Bruening veut être de retour à Ber­
lin pour jeudi, alors que Iss décrets- 
loi expireront. De plus, les diploma­
tes veulent mettre fin â la dépression 
qui ;;o fait sentir sur les bourses, les 
négociations entre puissances n étant 
pas terminées.

Los crédits à court terme, au mon­
tant de $125.000,000 qui viennent dus 
immédiatement, seront renouvelés, ce 
qui permettra à l’Allemagne de sur­
monter la crise actuelle jusqu'à l'au­
tomne, avec l aide du moratoire Hoo­
ver.

Dans quelque mois, on espère que

vires, non soumis à 1 enregistrement- 
Quelques uns de ces navires font le 
commerce clandestin des spiritueux. 
Ces navires seront tenus de s enrégis-

times du département des Postes et trer.

la confiance publique dans les finan- 
nordistes. Yen Hsi-Shan et Feng Yu cps du Reitch pwmrttra de lancer un
Hsiang, prendront le commandement Les délésués du Reich arrivèrent 
de la deuxieme et de la troisième. les premiers à la conference, qui se 

Le consul-général japonais à Car.- tient à la résidence du premier mi- 
ton a cté nommé comme conseiller du ristre a Downing Street.
gouvernement de Canton. (Suite à la 5e page)

Navires anglais à Kiel

LES GARANTIES POLIMES
ALLEMANDES A LA FRANCE

Quelques chefs de l’opposition nationaliste déclarent 
qu’iJs ne se considéreront nullement obligés de respec­
ter les nouvelles garantie KJ •

LE PLAN HOOVER
n

i

1

jt

EN ESPAGNE
Séville, 2 1 — S. P. C. — 

Les rues de Seville fourmillent 
aujourd’hui d’agents et de sol­
dats, qui ont reçu l'ordre de fai­
re feu sans merci sur les grévis­
tes voulant provoquer des é­
meutes, comme il s’en est pas­
sé ces jours derniers. Des dé­
pêches reçues d’Othera, d’Aia- 
cala, de Guardaira et autres 
centres montrent que la grève» 
s’étend de plus en plus.

s? trouverait compromis par 
l’intention de la France de 
soumettre le peuple Allemand 
à sa dictature.

SEVILLE EST
TRANSFORMEE EN 

CAMP RETRANCHE
Séville. 21. B PC. — Les quel-

CONDITIONS INJUSTES
Berlin. 21. — S.P.C. — Dans 

une d «.celle envoyée au chancelier 
Bruening, Adolf \ 1 it 1er, Alfred Hu- 
genberg et autrc3 chefs de l’opposition 
nationaliste viennent de déclarer qu’ils 
ne se considéreront nullement obligés 
de respecter les nouvelles garanties 
politiques, concédées à la France en 
retour pour son aide financière.

"Le plan, propose par le président 
Hoover et destiné tou» d’abord à 
venir en aide à ! Allemagne dit le 
télégramme, se trouve compromis par 
l’intention manifesté :1c la France de 
soumettre le peuple dlemand à sa 
dictature. Lt le plan :1e secours de­
vient un nouveau fléau.

"Les autorités françaises ignorent
, ^ ... . . , le désespoir de notre people, porti­ques citoyens de Séville qui saventu- , . , . J ,,

rère nt au dehors ce matin, trouvé- culiercment de notre jeunesse. Ce de­
rent la ville transformée en un \astc | sespoir est tel que le* 'dées les plu? 
camp retranché, la police continuant ! subversives sont prcchées un peu par- 

j d’arrêter les ouvriers des syndicats fOUt< 
et toutes les autres personnes soup- A „ j *.

: çonnées d avoir pris part aux émeu- 1 . , ;; ,rs rï'ftjçj. non coupable d avo.i cauia L guerre.
La troupe et la garde nationale re­

tranchées derrière des barricades de 
sacs de sable se tenaient prêtes à 
balayer les rues du feu de leurs mi­
trailleuses au moindre signe de dé­

_____________________________________________________________ ___ sordre.
Dans les faubourgs, la police dis- 

• i i ri i . * . persa divers groupements ouvriers,
Tout dernièrement, deux navires de la flotte anglaise sc rendaient cherchant à pénétrer dans la ville

ce matin, la garde 
les boulangers ri'Aî-

# # f - ^.uardaira venant ravitail-
britanniciue avant d’entrer dans le port. lier la population.

uernicrciiiciu, ucua imuics uu m muuu au iv.iiuQn.rn , cnercnant a vn
dans le port de Kre!, pour la première fois depuis la guerre. Dp bonne heure 
» . * *.}' i • i . i j nationale escortaLa vignette rcpre:cr..c les marins anglais arborant Je drapeau caIa cl de Guard.

ne peut et r.e v^ut oas porter plus 
longtempi les ronc^jtjuos njuitea qui 
lui ont été \mpo?éof Tr>ut« nouvelle 
tentative de dim.’:; 1s «ouveraincté 
du Reich complètement inadmis­
sible et inexcusable

"Aussi, tout* 3 loi forces de l’oppo­
sition dcc!arent-e’!c?, que d’accord 
avec leurs principes, elles n accepte­
ront aucune condition nouvelle faite 
Avec la France."
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Carnet Social
.V René Gauthier, de cette cité, cat Alice Page. de Chicoutimi, ainsi que 

allé A Dolbecu, dimanche. ! B. Dydîme Bouchard, de Bagotvillc.
________ t Pendent la soirée, il i eut chant,

X ci Xme Lauréat Lachance. Mlle musique et déclamation par Mlle An- 
Marguerite Bcdard et M. Philippe smette Villeneuve, de Chicoutimi et 
Pcçé. de Québec, étaient récemment X. Jean-Charles Girard, de Bagotvil-
en premenede chez X et Xme John­
ny Barrette de la rue P*ce.

M. Camille Lévesque, de cette ville, 
est parti, hier soir, pour la Riviérc- 
du-Loup. où demeurent ses parents.

le. Mlles Germaine. Rose. Jeanne 
d Arc Bluteau et Germaine Simard, 
ainsi que par Mlles Elise Tremblay, 
M.-Alice Page et M. Dydlmc Bou­
chard.

Parmi les invités, on remarquait, 
outre M. Edgar Tremblay et Mlle Ro­

M Cynas Bergeron, de La Malbaie. se Bluteau, qui ont pris une port ac- 
ans: gue M Thaidée Desbiens, du tive à l'organisation. M. ci Mme Jo- 
mime endroit, fiaient de passage à

Quand tou* tvei qurlqui ch©*# à Tendre, • lotaor, • •changer, à ob-#ttif*
• trouver, recour#» 1B DO»

ANNONCES CLASSIFIEES
Svcclo assuré.

6 an noue#» d# 25 mot» pour $1.00
Essayes dis anjourd bai

Programme
grâce à -

POMPEIAN
ENCORE

Chicoutimi et Port-Alfred, hier.
seph Trem 'hy, Mlles Germaine et 
Jeanne d'Arc Bluteau. Germaine Si­
mard. Mlle Marfe-Altce Pcgé. de Chi- 

M C-E. Girard est parti hier soir, j coutimi. Mlles Alice et Laura Trem- 
pour taire une promenade d’une qutn- 1 May Mlle Antoinette Villeneuve, de 
saine de iours a Loîbinièrc. Chicoutimi, MUes Rosa et Marie-Pau­

_______ le Girard. Mlles Maria et Thérôsc
fils. Bcivin, Mlles Simone, Germaine, Ga- 

briclle Perron. Mlles Juliette, Emilie.

ARTOUT où elle v», les yeux de Fnr.çi»PAX U suivent, 
à sen mieux. 
Pompeiin.

Et Surette sait 
Elle se sert

au'elle
des n

p mit 
produits

M. Edmond Ruelland et son 
Jrér.ée. de Chicoutimi, sont partis ce 
matin pour la Côte Nord.

Dimanche dernier, se réunissaient 
à la demeure de M. Joseph Tremblay, 
rang St-Joseph. un groupe de parents 
et d’amis a l'occasion de la visite de 
Mlles Germaine Rose, Jeanne d'Arc 
Bluteau. Germaine Simard et Marie-

Eli:e, Antoinette. Blanche et Georget­
te Tremblay. MM. Dydimc Bouchard. 
Charles. Emile. Gabriel, Henri Trem­
blay. Eugène Botvin. Gustave Duperé. 
Noel Patrick et Hcrmanne Boivin. 
Léopold. Laurenzo. Stanislas Simard. 
Jean-Charles Girard ci Joseph Per­
ron.

COURRIER DE SAINT-EUGENE
Saint- — D. N. C. —•Eugène. 2 I 

NOUVEL OCTROI
M. Ferdir.a Gaudreault a obtenu 

de l’honorabi* M Emile Moreau, u­
ne 10mm* d'argent pour travailler 
une côte située sur i*“ lot No 30. Ces 
travaux commenceront sou* p*u. 
sous la direction de M. Ludger ~a»- 
Seville, ce Saint-Eugène.

en promenade cher MM. Ferrier Ls- 
forest et Albert Girard, de St-Eujê- 
ne, dimanche, le I 2

Vous pouvez être «usai attrayante que Su* 
zette. La Poudre de Beauté Pompeian possède 
une tetr.tc qui ravive votre ce. triton natu­
relle—Rachel, Chair, Nu ou Naturelle. 
Comme rouge, prenez l'une des teintes 
de l’Incarnat Pompeian — Plie. Poncé, 
Medium, Orange, Oriental ou Vtvide • . . 
Vous pouvez aussi avoir le bâton de rouge 
Indélébile dans la teinte qui vous convient — 
Pile, Foncé ou Medium.
Puis fl v a li Crème Pompeian pour le jour 
—et la Crème Pcmpeian pour le soir — cold 
cream qu; nettoie votre peau.
Blton pxir !e »eir fCesraici
Ç-.i Créai»' NV —Crèae pmr le jeur (Viouhtaj) 
6V—Crèce à sasu;r ftY.—Pïhj4t? 6V-—
Talc 2* —P -*.re de {Vaueé 60c.—Incarnat 6V.
Fn-rcre: rv en ars*r.r> i D*r-.t J4F, T Le Paspeaa 
Ospanr Lri.. 206 Rtfiuaoel Oue»t, Tcmr.tr>, Ont, 
p*«jr «var if ruv*i i pâme» J d et unr ee*pt« de 
r»*tie livret "N'y.** jerre de Bn»tè."a<tc il» ftr.Ua- 
U-.CT.I de Crt^e» Pæj'cuc pevir 1« jour et le kc.

POMPEIAN
PRODUITS DE BEAUTE

Tis

MARDI, 21 JUILLET

A 7 h — FEDERATION HYMN

the Blessed Hour of Frayer Deane 
Quatuor mixte ... - .

Sometime UVll Understand McCranahan 
Solo c* contralto. H*l$n Janke.

There's a Wideness in Cods Mercy
Tourjee

Quatuor mixte
He'll Never Forget to Keep Me Crave» 

Duo de ténor at ds baryton. Richard 
Maxwell et Arthur Bilim*» H-nt.

In the Upper Caidan Miles
Solo Ge soprano. Muriel Savage 

My Task Ashford
Just A* I Am Brauoury

Quatuor mixte
The Cross Is Not Greater Booth

Solo d* ténor. Rtchsrd Maxwell 
Fade Faca Each Earthly Joy Perkins 

Duo de soprano *t de contralto. Mu*

Orehestre 
Valsa Hufuatts

Orchestra at soprano 
Tommy Lad

Solo da baryton. Earla 
Solilo yuy

Orchestra 
Day Dreams, da

The Spring Maid"
Duo de soprano et de baryton. Mabel 

Jackson et Earle Spleer

F rtml

Margetson
Spicer

Bloom

Reinhardt

riel as eg* Helen
Holy

Janke
Stebbms

VEILLEE
Dimanche, ie IT, M. et Mme Fur­

rier Laforest réunissaient à leur rj*- 
meure. un groupe ne parents et d a­
mis pntit y p**;*r la soirée. On sa- 
rruia ferme jusqu'à une heure avan­
cée. Il y eut chant et musique. Quel- 
ques-ur.s égayèrent l'assemblé- par 
des chansons comiqu-s Parmi les 
invités. on remarquait: MM. et
Mme» Albert Girard. Orner Cnutu- 
r*. Thomas Gaucrrault, Trefflé. Hen* 

iataeville a visité rj rt Joseph Laforest, Eugène Clau­
de Samt-Eu- i dr-auît, Henri Girard. Joseph Girard.

i Herménégilde Pruneau. Hector B*!­
___ j ley. Desjardins et Gravel. Mme» Al-

Mme Vve Ernesr Martel, ses fils eide Tremblay et Ernest Martel, M. 
.Raoul et Henri, .es fille, Mêlant- et j M. Régis Sasseville. Henri, François. 
Marie, de St-Joseph d'Alma, étaient Adhémar et Thomas-Louis Gau-

VA-ET-VIENT
M. le Curé Jos Bouchard. MM. 

Ludger et Arthur Sasseville. Ferdma 
Gaudreault, sont allés à Roberval. 
par affairer, le 1 3

dreault, Roméo et Jean-Charles La­
forest. Adélard Girard, Georges Ga­
gnon. Edmond Tremblay et Médéric 
Laforest, Mlles Marie et Melanie 
Martel, Crduiie Girard. Emilie Bou­
chard. Simone Tremblay. Germaine 
et Bernadette Laforest. Marie Coutu­
re.

Mm* Ludg< 
Mme Ferri-r 
gène, le 15.

Laforest.

VA-ET-VIENT
M et Mme Georges Beaudet. de 

Dolbcau. étaient * St-Eugèn*, ie 16.

Roberval,M. Ernest Leclerc, de 
était à St-Euçène, le 16.

Propagez le “Progrès F»

Les aventures de petit Jean, l'orphelin
Ç7

LH ♦mT

l‘1 t4

Kl*n6Ch

w 9., «s * — au palais royal et cria
voile voie ferrée, dont la construe tion était terminée.

Sa Majesté, toute surprise de la rapidité avec laquelle les travaux

Trois gare* avaient été échelonnées le long du parcours: la première dans la Vallée de* Rayons de la 
Lune; la deuxième, près de la résidence du Roi de la Tempête et 1a troisième dans la capitale des Pvç-
niées.

a tue-tete au roi Yelmich de venir voir la nou«

avaient été exécutés, accepta avec

Tek» Time to be 
Quatuor mlxt*

The Lily of th* Valley Sankey
Solo de baryton. Arthur Billing» Hunt 

Speed Away Woodbury
Duo de soprano et d* contralto. Mu­

riel Savage et Helen Jar.ke.
The Home of the Soul Phillips

Solo de ténor Richard Maxwell. 
There i* a Land of Pure Delight Root 

Quatuor mixte
Beautiful Vallej of Eden Sherwln

Solo de baryton. Arthur Billing* Hunt 
Holy. Holy. Holy £>'.kc‘
Lead Kindly Light Dykes

Quatuor mixte 
Transmis par WEAF

I'm Thi- with Love 
Orch*»tre

Just a Cottage Small by a 
Waterfall

Solo da baryton. Earla
Soon, ce

’ Strike L’u the Band ' 
Orchestre et soprano 

Sélections de 
"Three Cheers"
Maybe This is Love 
Pompanola

Transmis par WEAF

Malneck

Hanley
Spier

Gershwin

■ier.derson

A * h — ARMSTRONG QUAKERS

V an Alstyne 
Bennett

I Ier.derson

Romberg 

Gltz Rice 

Lisxt

Something to Remember You By Schwartz 
En»* mb le 

Memories
Solo c* Soprano Lois 

just • Memory
Orchestre et baryton 

Will You Remember >. de 
"Maytime"

Duo de *oprar.o et de ténor 
Dear Old Fal of Mine 

Ln»f mble 
L.iebestraum 

Quatuor
Th*n You'll Remember Me. d-

"The Bohemian Girl ‘ Balfe
Solo d* Soprano. Lois Ber.nett 

Reminiscing Warren
Orch*stre et baryton 

Remembrlng Duncan
Duo d* soprano et de ténor 

Thinking of You. de
' Th- Five O Clocx Girl”

Ensemble
Transmis par WEAF

Ruby

A 9 h — NASH PARADE

Th* Thunder*r 
Daughters cf the Am*rican 

Revolution 
Front Section 
Fai:**t of the Fair 
Parad- of the Wooden Soldier* 
On the Mall 
Parade of Propre»»

Trar.imi» par W JZ

Seu»a

A WCY

6 00—Récital d'orgue 
(I) Menuet (Samion) Handel
ili Ava Maria Schui»*rt
l)* Marche d,a Peti» Soldats de

plomb Freine
<a» Arrangement of an Old Hymn 

Tune
(5) Bouréa (Trempette Suit*»

John Sebastltn Bach
(6) Danse ancienne—C PI. Bach
6.30— Heure juste.
6 3 I—Baseball
6 3$—Tria américain.
0 . 4 4—Température.
6 45—The Stebbtn» Boya.
7 fO—Programme General 

Antoinette Halstead, contralto 
Rhapsodie espagnole

Orchestre 
Pale Moon

Solo de contralto. Antoinette Hai*
stead.

Vais» triste Siaelius
Orchestre

None But the Lonely Heart TacHa‘kowt«y
Solo ce contralto. Antoinette Hal­

stead.
La R*ja La Fena La Combe

Or--h**tr*
The Kingdom within Your Eyeg Mcciîs 

Solo de contralto. Antoinette Hal­
stead.

L* Zarzuela La Corrbe
General Electric March i chmiat

Orchestre
7.30— Soconyland Sketch.
ê 00—Programm* Blackstone 
ê.30—National Dairy Virtuoso*. 
0:00—Sash Farad­
° 30—The Fuller Man 
10.00—Lucky Strike.
1 I 00—Snoop and Peep
I * f5—Leonard and Sherman, piano.
II 30—Récital d orgue.
12 00—Rudy V'allee et »on orcht^tre. 
12-30 a 1:00—The Continentals.

Tarif des Annonce» Classée» 
Téléphone, 457

1— —Evénement», fisnçaille». n\ori#«
go», naissance», décia, aervice» 
anniversAirc*. In memoriam, re­
merciements, «aaemblée».
Maximum 60 mot». 1ère inser­
tion $0.50. Chaque insertion 
subséquente. $0 25. Chaque mot 
additionnel $0.0 I.
Le tarif ci-dessus «st pour du 
comptant seulement. Nous char­
geons deux fois plus si I annon­
ce n'est pas payé d’avauco.
Ces événements sont publiés 
gratuitement dans le carnet so­
cial e: dans les courriers.

2— Annonces Classées Courantes
Téléphone, 457

$0.01 sous le mot. 6 insertions 
pour ie prix de 4.
Les annonces cla&aée» doivent 
être consécutive».
Surcharge de 50 p.c. pour peti-: 
tes annonce avec bordure, ca-( 
ractère ou titres spéciaux.
Le tarif ci-dessus est pour du 
comptant seulement. Nous char-

On demain
ON DEMANDE. — U* ^ 

auront da la coutura a f 
miellé pourront s adres*», j l*,f» 
mèna Bouchard, modiata. }q .Vl|‘ 
nue Chleoutlmt. * Avx

A VENDRE
A VENDRE OU A LOUER. — Malsoo 

sttuée au No. 6 rut St-Antoine. actuelle­
ment occupés par M. L.-C. Dubuc. Onze 
appartements avac garage attanant 
Chauffage Central è l'eau chaude, h a • 
dresser k M. Antoint Dubuc. 7 Ava La­
fontaine. ChleoutimL . ^

J N O

A VENDRE — Un ang.n k gstolme. 10 
forets, un motsur-électnque 5 force». 2 
transformer», un "Rubber-Tire". et une 
oicyclatte pour dame». S adresser k L'sl 
waida at Goffin, Chicoutimi. l-tf 31

A X'ENDRE : — Pour eau «a d* décès. 
Cheval de onze ans en bon ordre, assorti* 
ment da voitures d hiver et d été a'*e 
harnais, conviendrait pour charretier. 
Carotta. Victoria etc. en très bon état. 
S'adresser a Mme Geo. Girard, gu» Begot. 
3agotvil!e. __________________

LOIS DE COLONISATION — Magniri.
is I

A LOUER

MAISON A LOUER. - La „
M. Eugène L'Heufaux. 
du St-5acrement Maison 
située au milieu des erhr-» , 1
de 100 pieds pat ISO ft L*s 
toutes le» amélioration» m*** 
la maison par excellence ro-, famille désireuse de confer 
et d air pur. tout ce!* »Vfc' 
lité» urbaine* S'adresser t u#* ' 
Boivin. * k

que* lot» de terre à vendre, dont 4 ont 
du défrichement de fait et une grange, 
en bonne terre forte, à proximité de lé 
cola, d'une beurrerte-fromegerle et du 
village. Chemin gravelé. Avantageux car 
tout prè* du marché de Dolbeau. Trèa 
bonne» condition* pour acheteur* »* 
rieux. Population 1000. S'adresser k M

A LOUER — Lôe»m*n' * , h.uiu, .uu* .u, u ,î, r.k.t* ’ 
er k Lionel Uagnon. ch», u *.

Gagnon, rue Racine. Chief>utl^,

Mlle» Lucienne et 
•ônt revenues d un voy»t. j 
ville.

M

geon. I. doubl. .i l’.nnonce Arthur Glr.rd. St..J,.nn. d Are. Co l-.e
S'..! p.. payer d'.var.cr. P. .9___________________ LLÜ’

DIVERS
ST-JEltC;

C. —

RADIO ^iORADIO ...
Réparation» faites sur tout** marquas 

da raolo par un Expert Gradué R -T. 
Spécialisé sur tous le* Circuit* d app» 
relis récepteurs. Travail garanti k prix 
raisonnable.
RADIO SERVICE & SPECIALTY

2. rtie Ste-Anna.
Chicoutimi._____ ____ _____

CALENDRIERS. — Nous avons un é­
chantillonnage \arlé de beaux calendrier» 
que nous imprimone nous-mêmes. No» 
prix sont de» plu» rai»onnables f)*man- 
d*x eue notr* voyageur vous la»»e voie 
ces échantillon*. Nou» prenons «ncere ce» 
commande» peur livraison au moi» rts rte- 
cembre prochain. L* Progrès aa 
nay. 12 avenue Labrecqu*. i hicnutln«l.

I N. O.

Saint-JérAme. 21. — D. N. 
NAISSANCE—LAROUCHE

Le 5 juillet. Jo*eph-Louis-Phu»p- 
pe-Laurent. fil» tie M. Henri Larou* 
che et de Mme Emms. Bergeron. 
Parrain: M. Robert Berr^ron. onrl* 
de l’enfant; marraine. Mlle Gabriel- 
le Larouehe, soeur de 1 enfant.

E-AU.my ft •* fiailki
que (>ime A. Lavcie *:ni # ,f 
eer quelque temps au du^ ‘ 
en vîllégiatu,e.

Mile Lawrence Lavoie .
pour un voyage À Québec *t V 
réal.

et Mi

LEBEL
L* 6 juillet. Marie-Marthe-Pierret­

te. fille de M. et Mme Emile Lebel. 
née Bernadette Tremblay. Parrain et 
marraine: M. et Mme Albani Trem­
blay. grands-parents de l'enfant.

Ime Adjutor Fer;,a. 
enfant*, sont part » p,4.‘[

voyage a Québec. Il* font U tr 
en automobile.

Mlle Florence Simard, foitiv 
a été visiter ses parents à HébV- 
Ie, la semaine dernière.

Mme Vve Léon l tljberfé * 
possesion de sa nouvelle oem*. 
semaine dernière

L'Orchestr* Fhilarmonique d* Mont­
réal; directeur : M. Eugène Chcrf.er.

3—Chant :
a) 'Tally Ho"
b) "The Sands of D< 
Reverend» J. Marion

Lampe
Schofield

Sousa
Je«sel

Goldman
Bendix

A0 h 30 — FULLER MAN 

Roll On. Mississippi. Rsll On Rir.gl*

\

OUI, «’est 
différent!
Les RICE KRISPIES est la seu­
le céréale qui craque lorsque vous 
versez du lait ou de la crème des­
sus.

Riz grillé délicieux. Différent 
pour le déjeuner. Et quel goût pour 
le lunch — spécialement lorsque 
vous les mangez avec des fruits ou 
du miel! Les enfants les aiment. 
Servez-vous des Krispies dans les 
bonbons, et les soupes. Chez vo­
tre épicier. Fabriqué par Kellogg 
de London. Ontario.

A KDKA

6.00—Studio.
6 '0—Skippie *rd R»y.
6.45—Literary Digest.
6:3^—Heure Bulova.
7 00—Pepsodent Amo* 'n' Andy.
7:15—Rteck Revelers.
7.30— Concert sacré
S 00—Armstrong Quakers
5.30— Joe and Harry.
ë 45—Sisters of th* Skillett.
0 00—Household Finances.
Q 30—Death Valley Days.
10:00—Jack Foy.
10:1 5—Studio.
10.3C— Clara. Lu et En 
10:45—Edn» Wallace Hopper.
1 I 00—Heure Buiova.
I I 0 I—Sport.
Ill I—Température.
II 15—Jimmie Joy and Hi* Joy Boys. 

45 —Dream Picture*.
12 00—Paul W'htteman et 1 orchestre

Eogewater Beach.

4—Trois danse» 
"L* Fiancée 
a i Polka 
bi Funan* 
c) Danse ce»

tire*» d*
Y'endue"

comédien»

F rank
5—Chant : 

a » "Isobel" 
b) “Twenty Eighteen"

Deeris
Reverend J. Marion Smith

BILODEAU
Lo 13 juillet, Joseph-Charles-Lau­

rent, enfant de M. C.harles Bilodeau 
et de Dame Altc- Gagné. Parrain, 
M. Laurent Gagné; marraine, Mile 
Alexina Potvin.

Fr%>ed C.ay MARIAGE FORTIN-DUFOUR

Le 7. a été béni le mariage de M. 
Georgee-Omer Fortin, fils de M. Ch» 
Fortin, avec Madame Marie-Ange 
Girard, veuve de feu Ambroise Du­
four. M Fortin servait de témoin à 
son fsis et M. Gonxague Giraî# ac­
compagnait sa fille.

No» meilleurs voeux

MALADES

Mm* Henri Lar* i : - «y» .j
pour I’Hôtel-Dieu d- Chitr^î.r 
fin d'y subir un* grave 0:-:!j 
Nou* lui souhaitons une p::- 
guérison.

S ntisr.a

de bonheur.

6—Ouverture :
“Orphee aux Enfers"
L Orchestre Fhilarmonique 
ré»l

Transmise par CKAC. de 6 à

A L'HOTEL

NOS MORTS

Nous apprenon* *• *c t*- 
mort de Mm* ’ 1 »• : r* *.-h
le 15. et de Mm* N'eré* Boud.-tiJ
survenue le. 16

Aux deux famille» *r rou\é*s. -j 
offrons no» plus s:r. * *i symp»*J

Offenbach
c- Mont- à l'hôtel St- 

et la semai-
'i

CANADIEN NATIONAL

ARTISTE Mm» Neud Po’iget, soprano. 
PROGRAMME

LA PRE5SE

Heure au thé 

Programme à

au

an-

Orchestre 
"Th* 

c,
M

ieprano
“Plaisir 

Orch**tr*
* M «".noirs 

Chant ;
"Si mes

rry Widow’ 

d amour"

Lehar

M.wtini

Scnubert

ver» avalent de» •île-,'
Ht

Bohème"
bizet

5 h. è 5 h.
Ritz-Carltcn-

5 h. 45 • 6
none er.

6 h. à 6 h 05 — Températvt*. —
Sommaire de» émission» de ia Jaurné*

6 h 05 • o h. 15 — Programme à
annoncer.

6 h. 15 k 6 h. 45 — Orchestre eu
Queen »

6 h 45 à 7 h — Programme à an­
noncer. — Heure Buiova.

7 h. k 7 h. 30 — Programme k an­
noncer.

7 30—Baseball.
7 h. 30 k 7 h. 45 _ Re* Battle.
7 h 45^à d h. — Programme Clark
ê h. à 9 h. — Heure Provincials. . , .
9 h à 9 h. 30 — Programme du C. N. c*e **
9 h 30 — Questionnaire Montrose.
9 h. 30 à 9 b. 45 — Le quatuor fran­

Çais.
9 h 45 k 10 h. — Concert du P.itz- 

Carlten
10 h. k 10 h. 30 — Heure D» Forest 

Crosley
10 h. 30 k 11 h. — "A la Clair* Fen- 

taine", Alfred Lallberté. pianiste et Robert 
Choquette, poète.

I I h a 11 h. 30 — Danse du W'indsor.

RICE

HEURE PROVINCIALE
fâûSyfï

RICE
krispies

I—Causerie r
"Along Quebec Highway»" 

Lieutenant-Colonel Wilfrid Bovey. d i- 
recteur de» Relation» extérieure» ce 
l'Université McGill.

j 2—Symphonie Pastorale Be»*.hov»n
1er mouvement "Allegro non troppo*

Ce sont enregistré*
Jérôme, cette semaine 
ne dernière:

M. et Mme L. Bélanger, Chicou­
timi; M. et Mme Aldesey. New-York; 
M. *t Mme Defceîl. 5a n Francisco: 
D. N. Daughert, Cambridg*. Ma»*.. 
Halbrock Doog, Boston, hf. Berge­
ron, Montréal; L. Lévesque. Rober­
val; F. Parent, Québec; L.-C. Dion, 
Quebec; Dama Ouellet, Roberval; 
Mlle Alexendrine Bouchard, garde- 
malade. Roberval; J.-B. Jocsan, Qué­
bec; J.-A. Thibot. Québec; J. Thi- 
bot. Jenquière: J -A. Bouchard. Chi­
coutimi; E. Savard, Chicoutimi; J. 
Foulard. Montréal; B.-H. Franklin, 
Montréal; J.-L. Durocher, Jonquière; 
L. Boack. Chicoutimi; J. Larouehe, 
Roberval; J.-L. Messier, Montréal; D. 
Dérocher. Québec; A.-F. Lawton. 
Ottawa; J.-A. Moor. Québec: J.-A. 
Bassinet et s*e jeun** fiil**, Québec; 
M e? Mme Kelley. Philadelphie; C. 
Spaulding. Philadelphie; A. Bou- 

_____ chard, Chicoutimi: G. Dionne. Chi­
coutimi ; M. et M m* L. Alberty, 

Rome. — Les architecte» du corps Lowell. Mass.. Eug. Trud*î, Québec; 
de» ingénieur» de l'armée italienne A. Caron. Montréal; G.-H. Pelletier, 
seront bientôt chargé* de l'entretien Montréal; Juliette De»biens. J.-Arm.

restauration de certain» mo- Gagné. Albert Gagnon. Marcelle
numents historiques le» plu» connu» Vaillancourt. Louis Gauthier, tou» de
du pays.

Les châteaux-forts, monuments mi­
litaires d’un autre âge et d’une au-

ILLUSTRE TERTIAIRE
Dona Maria I< * r!’* F*::d 

infantr d’Efpagnc. décédé* i ?| 
à l’âge de soixante-dix-nfuf ar», 
Ordre. Elle a demandé à être • 
erfant de saint François par le Tl 

1 mée dans son humble habit et 
tiaire qu'c!!* avau «: :e!ifi*ucü 

| porté. Sa dépouille repose au 
tière du Père-Lachaise.

Saviez-vous
“L'Amour* st enfant c» 

(Carmen)
Orche»u* :

"Dreaming"

il

Joyce

LA RESTAURATION 
DES MONUMENTS 

HISTORIQUES

tr* technique de guerre, seront con­
fié» â leur charge. Ceux de Melfi. 
Stigliano, Naples et Pavie. dont cer­
tains ont connu le bombardement des 
années napoléoniennes, seront le» 
premier» â passer au corps de» ingé­
nieurs de l’armée.

La plus ancienne fortification dont 
on leur confiera la restauration eit 
1 arche Capitoline nouvellement dé­
couverte, qui faisait partie de la dé­
fense du Capitole de l'ancienne Ro­
me et date du 4e siècle avant notre 
ère.

Chicoutimi; M et Mm* Harry Har­
de!!, Vaüeyfield: C. Robitaille, Lo- 
retteville; L. Couture. Ottawa; A. 
Desjardins. Montréal; M. et Mme E 
Bloar, Paterson, New-Jersey; Lucien 
Lebon. Chicoutimi; A. Mercier. 
Montréal: J.-C. Imb*au, Chicoutimi: 
J.-E. Vaillancourt, Beauport; M. et 
Mme Ray Dorbeau. Paterson. New 
Jersey: Rodolphe Lapayer, Montréal, 
E.-D. Savard. Québec: J. Dufour,
Chicago; P.-E. Ciguère. New-York.

VA-ET-VIENT
Mlle* Charlotte et Marguerite Sa- 

vary sont venues visiter leur frère, 
M. E. Savary, gérant de la Banque.

Que la première usine peu: 
briquer les beaux papier* e: 
nada a été consruit' par L 
pagnie de Papier Roüand 
tée.

er Qu'aujourd’hui nous avcüi 
fonctionnement deux d?s d 
à papier les plus moderefi 
soient en Amérique.

r Que ces usines produisent ct| 
gne complète de papier» 
h comptabilité et â écrire 
sont pas surpassés.

r Que ces papiers sont en in 
de par tout le Canada et 
vent être fourni? par tous 
meilleurs imprimeurs, le vote 
dus.

EN VENTE AU
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L'Amazone
Blanche

Par ROGER DUGUET

No 3
—Lt citoyen Lizard a pris aux 

Comités le mot d’ordre contre les. 
indulgents, dont les calomnies aient 
ébranlé jusque dans notre province le 
crédit des commissaires patriotes. 11 
rapporte des instructions énergiques, et 
les soldats lui prêteront main-forte... ; 
Ils doivent arriver à l’étape un peu 
après la nuit... Ma foi. arrête-les, 
Claude, et vous, mes filles, oui, je | 
vous en seuhaite la chance; mais n’y 
comptez pas.

Et il rit de dédain devant cette fo­
lie. ^

L'assemblée opine à la muette, dé­
sormais plus méprisante qu’indignée: 
les lâches apprécient trop vite les au-J

très a leur mesure.
Menand, le procureur de 1a com­

mune, parle seul encore de dénoncia­
tion et de mauvais parti.

—S'il bouge, avertis les républi­
cains. Just Jumeau. Que les patriotes 
n’aient point h vous reprocher de les 
avoir trahis! Ils nous débarrasseront 
de l'homme et de sa séquelle.

Mais personne ne lui fait écho.
Claude Budin n’osera rien tenter, 

croit-on. avant le départ de l’armée 
des Bleus.

Demain, tout sera fini.
La réunion se disperse, ajournant 

ses rancunes.
L’heure presse. Chacun se hâte, 

en rasant les murs, vers sa nuison.

afin de mettre à l’abri de l’imminente 
razzia ses dernières ressources. Tout 
passage du Lizard est marqué par un 
coup de main contre l’ordre public et 
la propriété privée. Il est bon de fer­
mer sa porte et de res&rrer ses biens: 
les pourvoyeurs de la République 
vont passer par là !

Déjà, la nuit se fait noire, avant 
le lever de la lune. Personne ne 
veut, en tombant d’abord sous les 
yeux d’une estafette, s’exposer aux 
premières exigences. L’expérience a 
trop instruit les malheureux.

lis s'enfuient à la débandade.
Claude Budin reste seul avec les 

siens au milieu de la place, obstiné et 
dédaigneux au spectacle de cette ver* 
salité. de ces frayeurs.

Il songe et creuse en secret son 
dessein. Les soldats ne le font pas re­
culer: il attaquera quand même.

Et il n’entend pas la plus décidée 
de ses compagnes entraîner à voix 
basse sa soeur et ses neveux:

—Allons-nous-en. nous aussi. Re­
tournons à La Combe. Il sera temps 
de revenir avant minuit pour nous 
joindre à Claude, si l’Amazone le 
juge encore à propos, maintenant qu'­
il a provoqué tout le village.

Les deux jeunes gens se résignèrent 
avec peine au départ. Ils voulaient 
savoir au moins de plus amples nou­
velle: de Geneviève et a- Madeleine; 
mais avec une soumission muette, 
Marguerite Lizard, leur mère, sei

laisse entraîner.
Ils vont rentrer dans leur hutte de 

charbonniers de la Grande-Falaise, 
où Max et Jean exercent leur métier 
à l’écart des hommes, honteux del 
l’exécrable renom de leur père.

—Vous partez? s’aperçoit tout à 
coup de fermier... Soeur Marie- 
Louise, avant de risquer la partie su­
prême. j'aurais voulu pourtant vous 
demander quelque chose.

—Dites. Claude; et tout ce que je 
pourrai faire, je le promets.

—\ ou s seule, ma Soeur, avez 
gardé quelque influence sur le Li­
zard, et je m’étonne que vous n’ayez 
pas encore songé à vous en servir 
pour celles qui sont enfermées là-bas.

—Hélas! répond la Soeur. Vous 
*avez à quel prix j’exerce ce pouvoir 
et ce qu il m aurait fallu entendre du­
rant l’entrevue. ,

#—Avez-vous peur? fait l’homme 
d une voix où la colère gronde à nou­
veau. Il est bien l’heure vraiment de 
s embarrasser de scrupules! C’est un 
détour indigne de vous!

L ancienne religieuse, chassée de 
son cher couvent de Saint-Lazare par 
1 insurrection du 10 août, se redresse 
sous l’injure et rappelle à soi l'intré­
pidité légendaire des Filles de Saint- 
Vincent de Paul.

—Je n'a; pas peur, dit-elle en re­
levant ses yeux clairs sur le vieux fer­
mier. et vous le savez bien. Claude. 
Mais la prudence chrétienne...

Claude ne veut rien entendre. C'est 
une chance à courir avant le combat, 
et il insiste.

Soeur Marie-Louise se recueille 
un instant pour une brusque décision.

Elle a gardé, par delà la quaran­
taine. cette jeunesse d'expression à la 
fois candide et mûrie, que donnent la 
pureté du coeur et l’exercice des ver­
tus chrétiennes.

Et, soudain, elle se décide aux 
paroles graves dont elle allait rem­
porter le secret:

—Allons, soit! consent-elle. Aussi 
bien, c’est une démarche que l’on m’a 
demandée d’autre part et que j’ai dé­
jà promise, je r.e veux pas vous le 
cacher plus longtemps. Claude. Ainsi 
j’aurai tout fait pour éviter la lutte à 
main armée, et que Dieu me protège!
. . .Je verrai le Lizard au château 
cette nuit. . .

—Merci.
—Seulement — et la voix de la 

Soeur se fait soudain presque solen­
nelle. — en retour, Claude Budin, 
promettez-moi ceci. Vous ne tenterez 
rien avant de connaître de ma bouche 
le résultat de l'entrevue, et vous at­
tendrez pour entrer en campagne l'ar­
rivée de mes neveux. Max et Jean, 
qui vous apporteront aussitôt après 
mon retour du château un message 
du Goulet-aux-Prêtres. . . Car vos 
maîtresses. Claude, ont en dehors de 
nous un autre et meilleur défenseur, 
auquel il faudra obéir.

—Qui donc? s’étonne le fermier, 
interloqué par cette révélation inat­
tendue.

—Vous le saurez, mais je ne puis 
vous le dire encore. Ce secret n’est 
pas le mien.

—Ajouteriez-vous foi. ma Soeur, 
à ces histoires de revenants, à ces 
aventures d’Amazone blanche, dont 
on nous rebattait l’autre mois les 
oreilles, mais qui paraissaient ou­
bliées?

—J# suis chrétienne et consacrée 
au Seigneur par mon voeu. Claude 
Budin. Je ne crois pas aux revenants, 
mais Dieu fait parfois les miracles 
pour sauver les siens. Je crois à l’A­
mazone blanche; je sais qu’elle est à 
Mésenguy depuis hier, et je vous ju­
re que vous entendrez parler d’elle 
avant demain.

Elle ajoute confidentiellement:
—Margot a revu cette nuit la ca­

valière mystérieuse qui nous aime et 
qui lui a prédit la délivrance.

Claude abasourdi jette un coup 
d’oeil à la face muette et morte de 
Marguerite, où vient de passer au 
nom de l’Amazone un rayon de vie et 
de jo:c. I! m üjj/ait mettre en uoute 
les paroles de la Soeur. Mais est-ce 
une raison pour donner créance aux 
visions de cette innocente?

Ces Histoires de fantôme ne lui di­
sent rien qui vaille. Il branle sa tête 
grise :

—Enfin!.. N’importe! Je vous

attendrai donc, j’attendrai la com­
mission de vos neveux, avant de rien 
décider. Soit!. . Ca, je vous le pro­
mets. . . Mais je n’ai pas confiance 
aux fantômes: les morts ne sauraient 
sauver les vivants. Demain le Lizard 
emmènerait ces dames, et c’est cette 
nuit qu’il faut tout décider. Je vous 
donne jusqu’à minuit. Après, il serait 
trop tard. Adieu.

11 prend congé. |
Soeur Marie-Louise s'éloigne avec 

les siens du côté des bois, en multi­
pliant les prières.

La place reste déserte.

III

Voici les Patriotes!. .
Le maire. Just Jumeau, n’est pas 

loin pourtant. Il s’est réfugié sous le 
porche, de l’église, inquiet de la scène 
de tout à l’heure; et il a tout entendu.

Il sait le péril où courent les es 
rée. Que va-t-il faire?

II demeure. A quoi bon sé!
L’n bruit de clairons sonne déjà 
le lointain, du côté du Mesnu-i 
bus.

C’est la colonne du colone. V£ 
II va falloir assurer à cette troupe 
logement et la subsistance

—Quelle misère, mon Dieu! 
qui donc nous délivrera de ces 
gands?

Car il les déteste, le vieux 
meau, ces pillards et ces bru::e 
qu'il subit. Devant eux. * J rfî'f 
che, ce'st moins pour lui-même 
pour les siens, malgré leur

(à suivre)
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Les premiers apôtres, les apôtres immédiats 
des ouvriers seront des ouvriers, les apôtres du 
monde industriel et commerçant seront des corn*
merçants.

S. S. PIE XI

Un signe de l’affaiblissement de la raison 
dans notre siècle, c’est la dégradation des lectu* 
res. L’homme ne peui lire que ce qu’il goûte, et 
ce qu’il goûte est la mesure de sa raison,

LACORDA1RE

MARDI, 21 JUILLET 1931

/VINGT-CINQ ANS t
Les noces d’argent de “La Tempérance”. — Un évé* 

nement chrétien. — Une question d’hygiène. — 
Campagnes de tempéran ce. — Le bien accompli. — 
l'n souhait.

[ cs vingt-cinq ans de La Tempérance, “bulletin de vie saine”, 
«onnent au cadran du Temps. Voilà un anniversaire dont on parlera 

eu des “noces d'argent” qui seront célébrées avec modestie.
Et pourtant, c'est un événement. Un événement mondain? Ah! 

eue non! Un événement sportif? Pas davantage. Un événement 
littéraire? Non plus. C'est un événement chrétier

Ÿ Ÿ Ÿ

Eh! oui, un événement chrétien, car la petite revue hebdoma­
daire dont il est fait mention “combat le bon combat” depuis vingt- 
cinq ans. Elle a fait un bien incalculable dans les foyers et dans
les coeurs. ...

Douze fois par année, depuis un quart de siècle, elle est ve­
nue frapper à des portes sans nombre; elle a dit: “Ouvrez-moi; je 
suis La Tempérance.” On a ouvert et on a lu. Les intelligences des 
hommes, des femmes, des enfants, ont compris les méfaits de l'al­
coolisme et, contre ce vice dégradant, les volontés se sont raf­
fermies. A . . ,

La Tempérance a prêché à toute heure, “à temps et à contre­
temps”, sous Tare électrique, sous la lampe à l’huile. De jeunes en­
fants ont feuilleté ses pages tout en s’amusant et ils ont vu les 
dangers du “petit coup”. Les velléités enfantines se sont plus tard 
changées en résolutions énergiques; des corps ont été préservés, 
des âmes, sauvées.

* * *
La sobriété, c'est une vertu; et les vertus ne sont pas inuti­

les; celle-là s’apparente à l'hygicne dans le boire et le manger. 
On a fait tant de campagnes et pris tant de mesures pour propager 
l'hygiène qu’on la respecte profondément, qu’on la vénère presque 
en certains milieux. Et l’on n'a pas tout à fait tort, puisqu'elle con­
tribue à conserver et à prolonger la vie humaine, ce bien sans 
prix.

La tempérance entre dans les cadres de l'hygiène. Grâce à elle, 
des familles entières se sont maintenues robustes, des enfants sont 
venus en ce monde sains qui auraient porté toute leur vie la dégé­
nérescence alcoolique, des hommes ont vu leur vie prolongée tandis 
que les habitués des tavernes usaient la leur, etc. Et tout cela re­
présente de multiples bienfaits: un capital humain accru, conser­
vé, préservé.

En ce domaine, il n'y a guère de chiffres à citer, mais on 
pourrait sans doute dresser d'intéressantes statistiques. Quoi qu’il 
en soit, on peut tirer cette conclusion certaine: la petite revue La 
Tempérance, au seul point de vue humain, au seul point de vue 
hygiénique, a rendu à notre province des services qu’on ne saurait 
trop apprécier. Mais il y a le point de vue moral qui dépasse tous 
les autres et qui ici doit compter...

Les troubles
d’Espagne

Les diets de la Presse
LES LIVRES

De source autorisée nous arrivent 
des nouvelles précises sur les attaques 
qu'eurent à subir les maisons religieu­
ses en Espagne. 11 paraît bien évident 
que ces attaques ont etc le fait non 
du nouveau gouvernement, désireux 
de faire régner l’ordre et la paix, 
mais des communistes qui poursuivent 
en Espagne comme ailleurs leur poli­
tique de haine et de îuinc contre l’E- nous disent lc& dépêches de Madrid à 
glisc. l’occasion de l’ouverture des Cortès,

l’on nous rapporte, alors que le blé a 
donné des millions et des millions 
pendant des années.

Un représentant du “W innipeg 
Tribune” est allé conduire une en- 

Pour la première fois depuis quête sur les lieux. Ce qu’il écrit ré­
pond à cet étonnement. A ce propos, 
il a interrogé les banquiers, les fer­
miers, les marchands et les autorités.

Sans doute, dit-il, il y a des fer­
miers qui sont aujourd’hui dans la

L'Espagne
L'Illustration, Montréal.

1875, alors que fut proclamée la 
première république d’Espagne, les 
républicains et les socialistes espa­
gnol* pourront participer en toute li­
berté à des débats parlementaires.

Au nombre des 
derniers parus

CARTES
DrAffaires et Professionelles

Voici une liste des maisons incen­
diées ou dévastées:

1.—Compagnie de Jcsus: Rési­

lier.
La principale question que les rets. Mais un bon nombre de fer- 

460 députés auront à discuter sera la rniers passent par des difficultés fi-

“La Fin de la Terre" est, croyons- 
nous, le premier roman scientifique 
à la façon de Benson et de Wells, é­
crit par un canadicn-français. L’au­
teur tente de brosser un tableau de 
la fin du monde. “Qu’adviendi a-t-il 
en l’an 2400?" Avec M. Pan-Jac- 

dèche parce qu’ils avaient de mauvai-j ques Lefebvre, qui préfaça le livre, 
scs terres; d’autres portaient de trop nous croyons que M. Desrosieri a 
grosses charges en impôts et en intc-1 commis une oeuvre qui s’emploie à

ARCHITECTES

LAMONTAGNE, GRAVEL & BRASSARD
ARCHITECTES

Téléphone 356 CHICOUTIMI Edifice Giroux

dcncc de Madrid, Malaga, Cadix, ! rédaction d’une nouvelle constitu-1 nancières, parce qu’ils ont trop joue 
Jerez, Séville, Alicante, Valence; i tion, comme après toute involution à la bourse, spéculé sur les grains ou 
colicgcs d’Alicante, Malaga, Valcn- victorieuse. La réunion préliminaire a simplement vécu avec extravagance, 
ce, Cbamartin; église de Madrid où j été orageuse et les vingt-deux grou-
repoeait le corps de Saint François pes sc sont pris aux cheveux. , vc .r i . . i • mr. x
de Borgia ; Institut Technique de la j f H est évident que la chute du Roi I en banque de $40 000 à $ 1 00.000 | Î^JemciCdlLux ^progrès*'mécan^I !

simpi
Lt ce journaliste cite des faits à 

conviction. Des fermiers, possédant

répondre aux besoins de notre imagi- HOTEL 
nation constructive. Résultat de Ion- 
gucs recherches, sous la forme d’un 
récit romancé, ces pages alertes, cc:« 
quelques chapitres qui forment autant 
de tableaux, évoquent de façon sai- | 
sissantc le formidable aparcil métal -

même ville; maison de retraites d’A- n’a pas concilié tous les esprits et ré~ 
licantc. • soiu tous les problèmes. Un publicis-

2. —PP. Dominicains: 3 maisons te le faisait remarquer: La chute
brûlées. d’Alphonse XIII comme celle de Ni-

3. —PP. Capucins: Couvent de colas de Russie furent des effets plu-
Yalcncc saccagé; doux ou trois mai- tôt que des causes; ce furent de sim- 
sons brûlées en Andalousie. Une par- pies épisodes suivenus au cours de 
tic des communautés de ccttc région a ! cette grande et interminable tempête 
dû se disperser. sociale qui emporte l’humanitc vers

4. —PP. Carmes: Leur grande ré- des destinées imprévisibles. Ce qui se
sidcnce à Madrid, maison renommée déroule en Espagne, c’est la grande 
pour sa bibliothèque et scs études ’ lutte entre l’immobilité et le mouve- 
critiqucs sur les oeuvres de Stc There- ! ment, entre ceux qui veulent conscr- 
se, où l’on n’a aucun espoir d’avoir ver et ceux qui veulent transformer, 
pu sauver les manuscrits et éditions j L’Espagne se croyait malheureuse 
anciennes d’une valeur unique, bru-, sous U monarchie qui perpétuait par 
lée. Leur maison d’Alicante a été exemple le régime archaïque de la 
aussi brûlée. j propriété agraire (la province d’An-

5. —PP. Salcsicns: Plusieurs mai-’ dalousie était possédée par 200 pro­
sons, entre autres le grand collège priétaires à domaines immenses), elle 
d Alicante. attend le bonheur d’un ordre social

6. —Des Frcrcs des Ecoles Chrc- nouveau. La Catalogne demande 
tiennes qui ont tant travaille pour le son autonomie et d’autres régions té-

cl même plus, pendant ces trois de,- me qu; caractériseront les raü.c» où j 
mères années, n ont plus rien aujour- se déroulera Ja vie humaine des temps 
d hui et devront recevoir i assistance [U\UT% **
du gouvernement. Parmi ces gens on; “ Le'livre dc M. D„roslm fSl une
en trouve qu» possèdent, en Californie j contributio„ lrnportante à notre liité- 
des villas dc douze a vingt mule pias- . ratU|P j|

11 ot i : i. Cm c o u t i m i
Le plus grand de la région

Chambres confortables, eau courante chaude et froide.
Cuisine soignée.

Salles d échantillons pour MM. les Voyageur».
RUE RACINE, TEL. : 334 CHICOUTIMI

AVOCATS

très. D’autres, ayant à leur crédit un 
actif dc plusieurs dizaine de mille 
dollars, voient aujourd’hui leurs fer­
mes hypothéquées et doivent plusieurs 
milliers dc piastres à des maisons dc 
courtiers.

Ainsi s’explique la misère présente 
d’une grande partie de ces fermiers. 1 
Quel bel argument en faveur de l’é­
conomie !

La date

bien des pauvres, le beau collège dc 
Madrid a été brûlé.

7.—Religieuses dc la Compagnie 
de Marie (N.-D.): Leur nouveau 
collège d’Alicante, bâti en 1929, a

dament des réformes.
Des observateurs trouvent que la 

situation en Espagne est des plus 
énigmatique et prévoient même de

Le Devoir9 Montréal.

Nous ne tenons pas a ennuyer M. 
I aschcrcau, mais il faut bien lui di­
re que, s’il veut une sorte dc trêve po­
litique, d’union sacrée, comme il le 
disait à Roberval; s'il veut que la

rc-

înaugure un genre nouveau, 
qui devrait se développer davantage, 
avec les découvertes de plus en plus 
fantastiques dc la science moderne. 
Ajoutons que l’absence d'clémcuts fé­
minins dans ce roman n'affaifht pas 
la vigueur de l’intrigue. Ce n’est pas 
un mince mérite.

“La l in de la I erre” est enrichi 
de six illustrations dc l’artiste Jean- 
Paul Lemieux, et sc présente sous li­
ne jolie couverture en trois couleurs. 
Il est en vente chez l’éditeur, M. Al­
bert Lévesque, 1735 rue St-Dcr.is, 
Montréal, et dans toutes les bonnes 
librairies, au prix dc $0.50 l’exem­
plaire franco.

Gosselin 6 Gosselin
AVOCATS

20, Avenue Lafontaine

CHICOUTIMI

Tel.. 296

DENTISTE

COMPTABLE-AUDITEUR

LES ORPHELINS

M. Albert 1 -évesque, éditeur, pré­
sente aujourd hui un nouveau livre^ grandes surprises. N’a-t-on pas répété question du chômage et de ses ....... _ _ ............ ^ ,

été brûlé; les religieuses ont dû sc que l’Espagne deviendrait une se- modes reste en dehors de l’arène po- Maxime, intitulé "Les Orphelins 
mettre en sûreté en toute hâte, sansjcondc Russie soviétique. litique, comme il vient de l’écrire à Jc Grand'Prc-'*
avoir pu sauver rien dc l’incendie, pas; Qui l’emportera, les extrémistes ou M. Bennett, il faut qu’il sc décide à

Dr PAUL RiVERIH
Dcntiitc

- ■—- »» ■ ,.
335, ru-3 Racine, Chicoutimi 
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L idée a été mise — elle n'a guère vieilli — que le gouver­

nement favorisât les campagnes dc tempérance. Favoriser signi­
fiait alors: aider, non seulement par quelque belle période, mais 
financièrement.

La suggestion avait du bon. Le Québec vend, bon an, mal an, 
pour quelque quarante millions d alcools et dc vins chaque année. 
Il détient un monopole; il entasse de bons profits. Il se fait ven­
deur pour éviter des abus. Ne serait-il pas logique qu'il contribue 
aux campagnes de tempérance, que dc scs millions de profits sur 
les alcools il verse quelques milliers dc piastres au bulletin dc 
U Tempérance, par exemple? Qui n'approuverait une telle mesu­
re? Et ne serait-cc pas dc l'hygiène la meilleure?

* * *
Revenons à notre attachant bulletin. Il vient d entrer au 

Progrès tout fier de ses vingt-cinq ans et il y a bien de quoi. En 
son numèro de juin, il porte une toilette neuve, une toilette de fête, 

comme des diplômes ou des lettres de créance, il a en mains 
cs letlres d approbation de Nos Seigneurs les évêques.

Elles disent toutes aux Révérends Pères Franciscains qui pu­
blient la revue La Tempérance: vous avez fait jusqu'ici un bon 
La van; vous avez semc le bon grain; continuez; que “votre revue 
s°aa c si pleine de leçons” jouisse d'une vie longue et prospère. 
f|li elle ait une action eliicacc sur les moeurs en notre cher pays.”

C est un souhait que chacun à son tour sc plaira de faire, car 
a brave petite revue accomplit bien son devoir. A sa campagne dc 

temperance, clic a joint d'autres initiatives.
Elle s intitule “bulletin dc vie saine” et elle l'est bien. Elle 

combat contre le gaspillage pour l’économie, elle transmet les prin­
cipes chrétiens d éducation, elle s’attaque au divorce, aux fausses 
jnodes, aux amusements malsains, aux danses païennes, à la lit­
erature de bas aloi; clic recommande la tempérance et la so- 
nete en tout; elle est un véritable tonique moral.

Que La Tempérance vive, nous le souhaitons. Qu’elle vive lon­
guement et pénétré toutes les demeures; qu'elle y jette sa semen-
pC a tout P°,nt de vue féconde, qu’on la lise en tous les foyers h 
I ombre dc la croix dc bois noire!

même leurs habits de religieuses.
8.—Les Dames du Sacre-Coeur ra-t-clle scs enfants? 

ont perdu par l’incendie leur grande 
maison du Sacré-Coeur de Chamar- [ g frTiTîlPr 
tin, près dc Madrid. Tout l’édifice

les modérés? Ou la révolution dévore- dissiper l’incertitude qui plane nu-

n
été détruit; seule, la statue du Sacré- 
Coeur reste intacte et domine les rui­
nes.

Dans la seule ville d’Alicante ont 
été brûlés:

le Collège des Saiésiens, 
la maison des Franciscains, 
la maison des Carmélites, 
la paroisse Bcnolica, 
la maison des Jésuites pour Retrai­

tes fermées.
le pensionnat des Mères Oblatcs. 
le nouveau college des Religieuses 

dc la Compagnie de Marie (Notre-1 
Dame).

Dans cette même ville, ont été dé­
vastés:

le Palais Episcopal, 
l’Eglise du Carmel, 
la Résidence des Jésuites.
Le Pensionnat des Mères Augus­

tines,

Le Droit, Ottawa.

La situation d’un grand nombre 
de fermiers en Saskatchewan est 
mauvaise. Ce qui surprend, c’est 
qu’une ou deux moins bonnes mois­
sons aient pu créer les conditions que

jourd’hui sur tout le monde.
II faut qu’il se décide à déclarer si 

les élections auront lieu d’ici quelques
semaines ou seulement dans quelques ! sont'brut'alêmcnTscparés l'un de Tau-

tre lors de la dispersion. Mais un fi-

C e roman historique est un episo- J Comptable et Liquidateur 
de de la déportation des Acadiens ~~ 
par les Anglais en 1755. Deux pe­
tits orphelins. \ iilebon et Mais, éle­
vés par leur oncle, le notaire Lebhnc,

MEDECIN

seu i
mois.

Lt, comme l’on sait, il est le 
qui puisse aujourd’hui le dire.

La date de 1 élection est une cho­
se qui dépend dc sa volonté propre et 
de celle de ses collègues.

De celles-là seulement

*iur te 9onl de
Au temps de Zaché. on ne parlait 

pas l’anglais sur l’île d’Orléans.

C’est dans l’anse aux Mcres que 
. Wolfe mit pied à terre pour sur-

Ic Collège des Religieuses Jésus-, bords de la rivière des Mè/ca que , 
Marie. Samson débarquera pour écraser La­

ie collège des Maristes. • vigueur. Nous aurons alors une se­
ll est évident que les incendies et conde bataille dos Plaines, 

le pillage dc ces maisons proviennent

L’heure approche probablement, 
et l’expérience actuelle y aidera, où 
il en sera des élections provinciales, 
comme des élections municipales et 
scolaires, comme des élections politi­
ques même en France et aux Etats- 
L nis, où elles se tiendront à date 
fixe, où chacun saura à l’avance à 
quoi s en tenir là-dessus et pourra ré­
gler en conséquence sa vie, ses voya­
ges, ses projets de travail.

Mais, en attendant, l'arbitre, l’o­
racle. c’est le premier ministre!

Qu il daigne done parler!
1 out le monde, y compris les 

chômeurs, s’en trouvera mieux.

dele serviteur veille sur eux r[ Ville- 
bon est confié à la garde d'un indien; 
tous deux s’enfuient du pays où il est 
désormais impossible dc vivre sans 
s exposer à la mort ou à la captivité. 
Comment le jeune homme réussira-t-il 
à retourner plus tard au pays natal et 
à répond, mais non sans faire passer 
y répond, mais non sans faire passer 
le lecteur par une série d’aventures où 
se déploie tout son riche talent de ro­
mancière.

Tous aimeront cette évocation d’u­
ne époque d’héroïsme et d’avenluics 
où les enfants eux-mêmes savaient ê­
tre braves et courageux. Le livre con­
tient dix jolies illustrations de Mlle 
Alyne Gauthier et est orné d’une cou­
verture en trois couleurs. Il est en 
vente chez l’éditeur, à la Librairie] 
d Action Canadicnne-française, 1 735 
rue St-Denis, Montréal, et dans tou­
tes 1rs bonnes librairies, au prix de 
$0.50 l’exemplaire, franco.

WILLIE DUFOUR
Syndic autorité 

Comptable et Liquidateur

Règlement* do faillite, conrnrdot*. 
compromis dr toutr, sottes. 
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tuite pour toute affaire

I
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142 rus Price 
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J.-E.-A. McCGNYILLE HENRI GIRARD, N. P.
INGENIEUR CIVIL ET ARPEN­

TEUR-GEOMETRE SYNDIC AUTORISE
Mrmbir dr la Cotp. dr» Arp.-C.éo- BUREAU :
mètrrs dr Qurbrc rl Jr la Carp, 
dr» In g. P rotess. dr Qu4b rC. — 267, rue Racine Chicoutimi
Ancien profrr»rur dr l'Ero?» Po­

lytechnique de Montréal. Tel.: Sag.-Que. 688
CHICOUTIMI

Le plus beau type dc renard ar­
genté portait le nom de “Bob’’ et il 
faisait parti de la renardière de 
BertUharnois.

des cléments communistes, et qu’on a 
procédé avec une véritable organisa­
tion, choisissant aussi les heures les 
plus propres à empêcher toute défen­
se.

... Les eaux de la Beauharnois ren-
I 8r exemple, pour 1 Institut Tech-; daient un son argentin.

nique de Madrid, le premier jour de; ______
la République, les Socialistes ont fait 
savoir spontanément au Père Recteur

Débâcle économique.
D'un journal français.

QUESTION DE GOUT.

. *^mc Pipelet. — Je lis dans le 
journal qu une femme avoue avoir tué 
son mari parce qu’elle l’aimait trop. 
L acquitterais-tu apres cela?

M. Pipelet. — Ben. . . écoute. . . 
&l c était pour moi personnellement, je 
préférerais la quitter avant!. . .

Dominique BEAUDIN.

BONNE REPLIQUE.

Un agent, à un mendiant :

— Avez-vous une permission de 
jouer dans la rue?

— Non.

— Alors, accompagnez-moi.
— Très volontiers. Que voulez- 

vous chanter?

que les Pères de I Institut pouvaient 
être tranquilles “Parce que les Socia­
listes n’oubliaient pas les bienfaits que 
les ouvriers avaient reçu dans cette 
maison’’. On ne peut guère douter 
de la sincérité de cette promesse. En 
effet, des milliers et milliers d’ouvriers 
sont passés par cetlte maison, y rece­
vant la préparation technique cl le 
perfectionnement dans les divers mé­
tiers. — Néanmoins, peu dc jours a­
près, l’Institut fut incendié, et le pe­
tit nombre de nos ouvriers présents 
réussit seulement à sauver dc l’incen­
die une partie dc la maison.

Les conservateurs drs Trois Ri­
vières ont décidé de fumer du “Ron- 
Bourgeois" jusqu'au 10 août pro­
chain. alors qu’ils en feront prendre 
une bonne touche aux libéraux, mais 
ces derniers disent qu’à cette date 
tout ce tabac se sera envolé en

an-

PARAGRAPHE

Auteur d’un volume dc poèmes, 
A l Ombre de I Orford , paru en 

janvier dernier, M. Desrochers ahor- i 
de, avec “Paragraphes”, la cic'quc

rm um »
U Manuel traitant <j*»

M d* tcmrwrc/, etc. ^

MARION & MARION
#•<*«♦ m un
t'rdreraiU. Montré*).

GRATIS
AUX INVENTEURS

«^llVCAU "MANUIL WOVV “ ot L'IHV f MTIUB 
tUVOTÏ U*» DCJtAND! •

fcqivtr wcm Ayjof
A Æ zL*t* 11

ihL'fiif.'Iihu.

L Europe, entité économique
cirnne, a été déjà bien souvent cour- littéraire sous forme d interviews, 
baturée par les crises qui, chaque fois, L’auteur a entrepris de demander, 
ont exigé un ajustement où la vie me- non aux auteurs, mais aux livres qui
me de scs sociétés sc trouve engagée, s alignent sur les rayons dc sa biklio- tention de tous ceux qui s’interess
-•Amérique n a pas connu la cruelle thèque, ce qu ils pensent d’eux-mê - ' à l’avenir de nos lettres.

personnalité de Fauteur, ne devraient 
pas être accueillies sans commentai­
res et elles attireront certainement 1 al-

nt

exe run

fumée.

Dans 
y a un 
minorité.

parturition du machinisme. Elle s est 
appropriée, sans souffrance, le progrès 
durement enfanté ailleurs.

Si la courbe hyperbolique de sa 
prospérité inspire assez souvent de 
1 humeur aux historiens d’Europe,

---------- c’est qu’ils y découvrent une continui-
toute difficulté scolaire, il té de chance assez insolente pour équi- 
“deni” dc justice pour la valoir presque à une usurpation.

mes. Entreprise téméraire, ma s qui “Paragraphes”, volume d** 190 
nous livre mieux qu’une étude som * pages, est en vente aux Edition. Ai~ 
maire les secrets de style, Finspirat.on bert Lévesque, à la Librairie d’Ac - 
et de doctrine qu il importe de con- lion Canadienne-française, I 735 rue 
naître. C est ainsi que nom enten-> St-Denis, Montréal, et dans toutes les 

Ces considerations, ou s affirme la librairies bien assorties, au prix 
tiques” d’Harrv Bernard faire le pa- $1.00 l’unité, 
négyrique de leur auteur, “L’Homme 
qui va” de Jean-Charles Harvey cx-

dc

Pour des impressions 
soignées et à bon compte 
il faut vous adresser au 
Département des Impres­
sions du “Progrès du Sa­
guenay”.

Le port de New-York avec sa |jbnti
statue “la Liberté” devrait s'appeler mérique, appjiquée à statufier son 1 
la baie la Liberté. veau d or. n’a jamais connu d’aussi

rr^V*n'nUn l!0nhcur f JC5 ! pliquer sa façon'*7ûïerie7hommêi UN SONNET FAMEUX
Grec, prenaient peur et offraient des | ft d'analyser ,a conception de la vie. I

L Immortel Adolescent” dc Si -ions aux autels de Némésis. L’A-

FEMMES DE DEPUTES.

— Moi. je fais toujours mes achats 
pendant la discussion du budget. . .

— Et pourquoi, ma chcrc? I 
Mon mari, à ce moment, est 

■c.lrnvi.t habitue eux chiffres cicvés, 
que mes factures passent inaperçues, i

RUSE DE GUERRE.

— Drôle d'idée d’avoir donné à 
votre voiture la forme d’une tortue.

— Elle peut faire du quatre-vingts 
à l’heure comme d’autres, mais c’est 
pour rassurer les piétons.

On suggère un autre plan pouv I* 
pont de File d’Orléans, il sera bien 
permis d’en suggérer un pour h pont 
dc Stc-Anne.

LES ENFANTS S’AMUSENT.

— Moi... jc ferai le père.
— Moi. . . la mère.
— Et moi la cuisinière. '
— C*e«t bien ça. . . tu veux tou-; 

jours commander tout!

A LA BOURSE.

— Il n’arrivera jamais a rien. . . 
sur lui pèse une redoutable hérédité.

— Ah bah !

— Oui. rien que des honnêter^-ens
dans son ascendance!

Ce serait de continuer jusqu’à la 
rivière Valin, le grand canal projeté 
de la Chutc-à-Caron. en le passant 
en arrière dc Stc-Anne. On asséche­
rait ainsi le Saguenay en face de 
Chicoutimi, et la question du pont 
serait réglée. Qu’cn pensez-vous ?

Les gens de Chicoutimi vont-ils 
encore chanter longtemps : “It’s a 
!onc, long way. to Petit Sague 
nay ^

’ ERIDLLIN

subtiles superstitions.
• • -i • • » . «\ oie i pourquoi i! n est pas temera,- 

re d’augurer qu’en 1931 la géhenne 
d un kulak dc l’Ukraine éveille en 
Europe plus de pitié que la misère 
d’un “workman” de Pennsylvanie.
L inflation de la vanité nationale, la
colossale mégalomanie, l’inaptitude ! VCC,Vne ';igoureii*e ongmalilé. 
barbare à sympathiser avec la peine' , *JIals U valcur P^ailière de ces! 
d’autrui, — tous attributs de l’enfant ' f .j* réunies consiste surtout dans 
vulgaire et gâté — ont rendu le ci-1 ,cs ,drcs nouvcllcî exprimée* sur Fo- 
visme yankee antipathique à l’adulte j r,en*fl*on notre littérature contem- 
étranger, et durcissent aujourd’hui le Ppra*nc- Le chapitre de conclusion 
coeur de qui, du dehors, regarde souf-1 n Pas ^01n d être un manifeste. II 
frir l’Amérique. indique en tout cas qu un nouveau

Et, malgré son effort pour cameu- courant littéraire est en formation et 
1 fier le mal à tout prix, il ne fait nu- 9ue la jeune génération cherche à 

cun doute que l’Amérique est appelée s’inspirer d’un canadianisme plus pur 
j aujourd’hui à l’amcre promotion du ! et plus ratistique. 

malheur* ^ Ces consider ati

Parmi les curiosités littéraires, fi­
gure en bonne place le sonnet mono­
syllabique de Jules de Resscguier,

imité, mais
mone Routier nous révéler la source
de son inspiration et de scs esperan- . . .
ces. D'autres auteurs. comme Mfturi-hu.6n a P,ùs« , fois 
ce Hébert, Gaétane Beaulieu. Jovet- i (^u on n a *,u c«alcr: 
tc-A. Bernier, Gcygcs Boulanger,
Robert Choquette, Alice Lemieux,
Marie Ratté, Séraphin Marin, rtc., 
sont étudiés dc la mérne façon et a-

f
Belle, 
Elle 
Dort :

Sort 
Frêle I 
Quelle 
Mort I

Rose
Close,
La

Brise
L'a

J

Depuis plus d’un 
demi-siècle, les Pilules

du Dr. Chase pour les 
Rein «et le Foie ont démontré 

leur succès dnns le prompt sou­
lagement de l’action paresseuse et 

| indolente du Foie, des Reins et des In­
testins, et de légion d’autres maladies
o • ! a­j -| — • • %• - •

Les Pü&sïes 
dlt Br. Chase
powles ceins jet le foieL

*** *------- * n y
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AUTRE VICTOIRE DU CHICOUTIMI Lutte

Le club de baseball local a d éfait celui de Dolbeau par le 
score de 12 à 7. — Plusieurs centaines de person­
nes ont assisté à cette rencontre.

magnifiques.
sieurs arrêts magnifiques.

L'équipe Dolbeau est une équipe ; 
de toute première valeur, qui possède | _____.
de bons frappeurs dans florin, Mc- ! Montréal. 21 _ S. P.
t arrick, Ferry, etc. Leur lanceur | DoglnnC gagna contre

prenant 2

LE BASEBALL

DETAILS INTERESSANTS
qu'ilChicoutimi a remporté une bri!-’ ci fit très bien, et nous croyons 

lante victoire au Parc Caron, di- ne sera pas facile de voler les buts. q 
manche en battant Dolbeau par le quand il aura encore une couple de ^ 
score de 12 à 7. devant une assis- pratiques. 11 se fit blesser au corn* 
tance de plusieurs centaines de per- menecment de la partie alors que 
sonnes, dont une assez forte déléga- soûlant frapper près de lui. !a bal- 
tion ce Dolbeau. ! le ne fit qu'effleurer son bâton et le

Ce fut une partie de toute beauté, frappa à l'oreille, la partie fut aus- 
et les amateurs qui. malgré la cha- pendue pour panser »* blessure; et

il fut vivement applaudi quand i!leur étouffante avait bien voulu *e 
rendre nu Parc Caron ont été ser­
vis à souhaita. Malgré le score ce fut 
la partie la plus féconde en beaux 
exploits et la plus excitante de la 
aaison.

Tous le» joueurs locaux exceptés 
Ross et Imbeault frappèrent en lieux 
sûrs. L'ordre au bâton avait été re­
manié. grâce nu retour de Lamy au 
1er but. Cela fut tout a l'avantage 
de l’équipe où Langlois a très bien 
frappé en première place, obtenant 
trois coups sûrs. Lamy qui en était 
n sa première partie cette année, fit 
aussi très bien au bâton, et joua un»- 
partie parfaite au champ. Ménard.
Beauregard, Roussel, Sauînier et 
Letourneau frappèrent ausi en lieux 
sûrs. Du côté de» visiteurs, Morin.
Mc Car rie. le et Ferry frappèrent plus ! parfaite 
d’une fois en lieux sûrs, tandis que ; méliore 
Gvenard. Fortier et Robinson y allè­
rent avec chacun un hit.

Chaque équipe obtint le même 
nombre de coups sûrs, mais les lo­
caux surent 1rs grouper pour les 
rendre profitable». De plu» Imbeault. 
malgré une légère indisposition, mais 
pour qui la température chaude est 
favorable, lança une magnifique par- j 
tie. avec Roussel a on associé. La i 
batterie locale semble être grande- j quipe visiteuse 
ment renforcie. Le capitaine Beau­
regard avait sûrement une surprise 
en présentant Roussel, qui en était 
h ses débuts comme receveur: celui-

il tut vivement applaudi quand » 
vint reprendre sa place au bâton.
11 sera intéressant de le revoir der­
rière le marbre.

Le champ intérieur renforci par 
le retour de Lamy, fut des plus so- 
lidcs. Ménard eut quelques faibles­
se* au 3ième mais se racheta par | 
plusieurs beaux arrets. Beauregard 
joua encore une de ses parties par­
faites. l’erreur à son compte est d’a- | 
voir essayé d’attrapper une balle i 
trop loin de lui et qui aurait cté un 
hit.

En plus d’avoir ébauché le jeu par 
un magnifique double jeu, il fit un 
arrêt sensationnel d’une balle fausse 
gin j- au 2ième but eut une maîtrise 
leva l’enthousiasme de la foule. Lan- 
ci se racheta par plusieurs arrêts

jeune s’a- 
Le champ 

Sauînier
et Letourneau, n’eurent pas grand 
travail au champ, mais le» coups at- 
frappés le furent après de longues 
courses.

En un mot. l’équipe locale a joué 
une de ses bonnes parties, et ce re­
maniement de l’équipe a l’air à vou­
loir donner de» résultats.

il faut dire par exemple que l’é-

régulier n’était pas en uniforme, ay­
ant été blessé à une main dans une 
partie de la ligue de la Cité â Dol­
beau. Pete son remplaçant, fit très 
bien les choses, quand on sait que ce 
jeune homme en était à sa 4ième 
partie en 5 -jours. D’autant plus que 
la forte distance n parcourir de Dol­
beau à Chicoutimi n’est pas pour 
préparer un athlète et on aurait dit 
que les joueurs visiteurs ont réalisés 
qu’ils étaient sur un terrain de base- 

all qu'nnrès la première manche, 
alors qu’lis se raffermirent et vinrent 
près de changer une défaite en une 
victoire. Robinson qui remplaça Pete 
dans la boite, fit revivre une ancien­
ne coutume, qui n’avait pas été vue 
ici depuis longtemps, en lançant la 
balle au marbre aussitôt reçue du 
receveur, ne laissant pas le temps 
au frappeur de prendre haleire, «il 
n’a pas la présence d’esprit de sortir 
de la boite, mais encore il f

C. — Henri 
Nick Lutze 

chute.s sur trois. Doglane, 
la première en 21:10: Lutze la deux­
ième en 11:10; Deglane la troisième 
en 0:35.

Raoul Simon. France, 230 livres, 
gagna contre Stanley Staziak. 240 
livres, on 23:25. sur un coup défendu. 
Jim Browning annula avec Malcc- 
wicz en 20:00. Johanncssen annula 
avec McGill en 20.00.

New-Haven. 20. — Jim Londop ga­
gna contre Sandor Szabo en 35:52: 
Sam Stein gagna contre 
en 20:31.

CHICOUTIMI

Langlois, 2e b 
Lamy, 1er but 
Ménard, 3r but
Beauregard, arr aut que p ,

le lanceur possède un parfait con- °**’ C C‘ 
frôle de la balle; Létourneau fut 
frappé à la figure de cette manière, 
avec aucun résultat grave heureuse­
ment. il s*en suivit une discussion 
qui se régla à l’amiable.

Roussel, receveur 
Sauînier, ch. g. 
Letourneau, ch. dr. 
Imbeault, lanceur

Le» arbitres Néron et McCarrick 
rendirent quelque» décisions discuta- j 
blés mais sans gravité# et ces deux 
Mei-eura s’acquittèrent de leur tâche 
ingrate à la satisfaction de tous.

au champ. Ce 
i chaque partie, 

extérieur, composé de Ross,

Le champ extérieur du club vi­
siteur fut principalement remarqué 
et le travail du jeune receveur Fer­
ry, avec son lancer rapide et précis 
coupa court aux espérances des lo­
caux de voler le 2ième but.

Dolbeau 
Chicoutimi

Batteries: Pete, 
Ferry: Imbeault et

Baseball, par Herbert W. Barker.
“Presse Associée”.

Les soupirs de satisfaction qui vien­
nent de St-Louis et de Philadelphie 
sont probablement émis par Gaby 
Street et Connie Mack, gérants de la 
dernière série mondiale.

Vous n’êles nullement obligés de 
piendre un pari sur l’une ou l'autre 
de ces deux équipes; mais il semble 
bien que les Athletics et les Cardinals 
soient de nouveau les deux adversai­
res en présence au mois d’octobre 
prochain. Hier. les^Cardinals avaient 

^ % une avance de 6 parties à la tête de
Zelcsniak j ja uKue Nationale et les Athletics.

mènent par 7 parties à la tète de la 
Ligue Américaine.

Le plus fort de l’activité fut con­
centrée hier dans la Ligue Améri­
caine. où 1rs champions du monde 
donnèrent l’exemple en gagnant par 
12 à 7 conte les White Sox, leur 7iè- 
mc victoire consécutive.

Mc Donald débuta dans la boite 
pour les Athletics; mais trouva qu’il 
en avait assez à la fin de la première 

0 reprise, les White Sox ayent compté 
0 6 poipts. Mahaffey vint alors pour le 
_ i remplacer et tint les Chicago à 4 

coups sûrs et à 1 point durant les 8 
dernières reprises. Les Athletics mas­
sacrèrent 4 lanceurs de Chicago, 
comptant 17 coups sûrs et 12 points. 

010 2 î 0 201— 7 Us égalisèrent le score à la deuxième 
*00 201 0 3x—18 reprise et gagnèrent facilement dans 
Robmson. Monn et ! les reprises suivantes.

Les White Sox eurent du moins la 
satisfaction d’exécuter un triple vol 
de buts, alors que McDonald se fai­
sait le bras. Le jeune lanceur des
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Considérez l’économie !

L’ALOUETTE
Haché Fiaa

Chaque paquet vient avec deux livrets du plus 
fin papier à cigarette—ASSEZ POUR 50 
CIGARETTES.

Demander ce bon tabac du vieux Québec, dont 
la qualité est insurpassable.

Essayez le de suite

36 12 II 27 I I 3 

.SCORE PAR MANCHE

Roussel.

SOMMAIRE

n-i.Y but,: McCarrick. Cuénard. : Athletics en resta tout étonné. Jun-
rortier, .Morin, Langlois (2), Lamy

DOLBEAU

McCarrick. 3c b. 
Guénard, c. g 
Fortier, c. c. 
Robinson, ! er b. 
Forcicr, c. d. 
Morin, ar. c. lan.

et I.

fut très malchanceuse Petr, lanceur
au début ---- alors que le» locaux 1 Ferry, receveur
croiièrent le marbre six foi», sur 4 
coup» sûrs et 3 erreurs successive» 
d- McCarrick au 3;ème but. Celui-

Henry, 2ième b.
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37 7 I î 24 8 6

et Beauregard. Hit* sur Pete, 3 en 
6 manche», sur Robinson, I en I 
manche; sur Morin, 2 en I manche: 
sur Imbeault, 11. Laissés sur buts: 
Dolbeau. 6; Chicoutimi. 4. Passés sur 
balles: Pete. 1 (Langlois): Imbeault, 

(fortier). Sacrifices: McCarrick, 
Guénard. Ménard, Lamy. Double 
Jeu, Beauregard â Langlois à Lamy. 
Frappés par lanceur: Letourneau
(Robinson)* Retirés au bâton: Pete, 
2. Imbeault. 6. Arbitres: au marbre: 
P.-E. Néron; buts: McCarrick. Sco- 

O. Bernier.reur

De FAIT sun ONT DIT

my Foxx cogna son lDième coup de 
circuit de la saison.

Les Senators emboîtèrent le pas a­
près les Athletics et gagnèrent par 
7 à 3 contre Détroit, leur 5ième vic­
toire consécutive. A la deuxieme re­
prise. ils comptèrent 6 points sur 6 
coups simples et deux erreurs des 
Tigers. Mar berry accorda 11 coups 
sûrs; mais se montra effectif dans 
les moments critiques.

Les Yankees gagnèrent leur 3ièmo 
victoire consécutive contre les 
Browns. Wells .se montrant tant soit 
peu supérieur à Stewart, dans un 

' duel de lanceurs et de pins il fit ren­
trer 2 points sur un deux-buts et un 
coup simple, en comptant lui-méme 
pour gagner par 8 à 5.

Clint Brown tint les Red Sox k 4 
coups sûrs dont 2 dans la première 
et les Indians en réussirent 14 pour 
gagner par 9 à 2. Sewell fut le seul 
joueur de Cleveland ne cognant pas 
une seule fois en lieu sûr.

Les Cubs triomphèrent des Robins 
par 1 à 0 dans la seule partie de la 
Ligue Nationale. Le trois-buts de 
Taylor suivi du coup simple de Hems­
ley à la 71ème reprise donna leur 
point aux Chicago. Clark voulant 
remporter sa 8ième victoire consécu­
tive n'accorda que 3 coups sûrs; mais 
ses camarades ne purent rien contre 
les balles de Root dans les moments 
critiques. Ce dernier accorda 7 coups 
eûrs dont 3 à O'Doul.

fMr,

ms

L’ALOUETTE Haché Fin
Résultat Vedelles de la ST-FULGENCE

i

des parties ligue majeure
LIGUE NATIONALE LIGUE NATIONALE

1 SUR 5 SONT POUR LA MARQUE n. 2
1 SUR 11 SONT POUR LA MARQUE n. 3

Le marathon

Brooklyn 000 000 000—0 7 2
Chicago 000 000 lOx—1 3 0

Clark et Lopez; Root et Hemsley.

LIGUE AMERICAINE

Qu’cat-cc que l'expérience a cn*eipné aux automobiliste* canadiens 
au sujet des pneus? C'est ce que deux organisations indépendantes 
leur ont demandé. La réponse a été écrasante en faveur tie* 
Goodyear*. Goodyear a une préférence tie 2\4* foi* sur celle de la 
marque suivante —20 foi* celle de la moyenne pour toutes le* 
autre* marque*. Le vote a été pris dan* toutes le* province*, dan* 
le* cité*, ville* et *ur les ferme*. La question était: ‘‘Quelle marque 
«le pneu achèteriez-vous aujourd'hui?1' Le* réponse* prouvent 
lin fait qui n'a pas cessé d'être vrai depuis 16 ans — PLUS DE 
CENS ROULENT SUR DES PNEUS GOODYEAR QUE SUR 
TOUTE AUTRE SORTE fabriquée n'importe où dans le monde.

VOTE PRIS SUR 22 MARQUES
v v v '

\ l 
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GOODYEAR 
MARQUE n. 2 
MARQUE n. 3 
MARQUE n. 4 
MARQUE n. 5 
MARQUE n. 6 
MARQUE n. 7 
MARQUE n. 8 
MARQUE n. 9

13 autres marques combinées
7, de 1 %

. 49.29% 

. 19.63% 

. 8.44%

. 6.00%

. 5.43%

. 5.27%

. 1.95%

. '1.78%

. 1.54%
représentent

Jm où vous verrez 
une affiche comme 
celle-ci, r oui trou­
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digne de con fi 
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•errlco immédiat 
touchant les meil­
leurs pneus mt 
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Peter Dawson

Détroit 001 000 020— 3 11 3
Washington 061 -000 09x—7 12 1 

Hogsett, Sullivan et Hayworth; 
Marberry et Hargrave.

Chicago 
Philadelphie 

ima.v C 
ruoe ; ,\ 

Cochrane.

600 010 000— 7 8 3 
150 203 lOx—12 16 3

Thomas, Caraway. Moore, Wchde 
et Grube; McDonald. Mahaffey et

Huit équipes sont inscrites. Une 
bourse de $10,000 attire les 
coureurs de tous les coins de 
l’Univers.

St-Louis 012 001 010—5 9 4 '
New-York 010 004 12x—8 9 0

Stewart et Bengough; Wells et Dic­
key.

Moyenne r.u bâton: Klein. Phillies. 
358; Hendn V, Reds. Kogan. Giants; 
Davis, PhlUl s. .349.

Points comptes par: Kicin Phil­
lies, 83; English. Cubs, 79.

Points comptés sur coups de: Klein, 
Phillies 129; Cuyler, Cubs. L. Waner, 
Pirates. 16.

Deux buts: Hornsby, Cubs, 31; Bar- 
tell. Phillies, 28.

Trois buts: Terry. Giants, 11; Wat­
kins. Cardinals, 10.

Coups de circuit: Phillies, 23; Ott, 
Giants, 17.

Buts volés: Comorosky, Pirates.
Cuyler. Cubs. 11.

Lanceurs: Haines. Cardinals; Bush. 
Cubs: gagnées, 7; perdue, l.

NEWTON ET GAVUZZI

ih
FABRICATION CANADIENNE

GOOD/EÂ» MEANS GOOD WEAR
- • »

Huit équipes sont maintenant lns- 
crites au marathon Peter Dawscn de 
500 milles qui aura lieu de Montréal à 
Québec et retour durant la première 
semaine d’Août. Cette course est 
pour une bourse de $10.000 et ceci at­
tire des coureurs de tous les coins de 

j l'univers. Elle partira de ia Forme 
Fletcker dimanche le 2 août et re­
viendra finir au Stadium alors que les 
coureurs couvriront la distance du 
marathon classique, le dimanche sui­
vant. 9 août

La huitième équipe k s'inscrire est 
une autre équipe canadienne. Bou- 
ziane et Rene Menard de Longueuil. 
Ces deux jeunes Canadiens-Français 
ont pris part à la course d'invitation 
de 15 milles qui a eu lieu à Beacons- 
field nu début de Juin et ce fut leur 
premier effort dans une course orga­
nisée. S'entraînant assiduement de­
puis les premier* jours du printemps 
ils se croient maintenant en condition 
de faire bonne figure.

August Fagcr. le fameux coureur à 
longue distance de Ashtabula. Ohio, 
est arrivé aujourd'hui, et II a été an­
nonce qu'il avait pris pour partenaire 
un des meilleurs coureurs de l'Onta­
rio. un amateur qui tournera profes­
sionnel pour le marathon Peter Daw- 
y> n.

M. B. McNamara, le solide coureur 
australien qui fit si bonne figure dans 
le marathon Peter Dawson l'an der­

, nier, et qui se classa bien dans le 
marathon à la raquette Green Stri­
pe l’hiver dernier est aussi arrivé 

; pour terminer son entrainement pour 
?e Peter Dawson. Il n'a pas encore 
donné le nom de son partenaire.

Arthur Newton, le vétéran sud-a­
fricain qui formait équipe avec l’agi­
le Gavuzzi. l'italien-anglais, lorsqu'il 
remporta la victoire l'été dernier, ar­
rivera de Hamilton vendredi, il a pas­
sé l'hiver à cet endroit, enseignant la 
course et s'entraînant. Il a brisé 
plusieurs records dans des courses en­
tre Toronto et Hamilton ce prin­
temps. gagnant aussi une course de 
24 heures à l'intérieur, et parait plus 
fort que dans le passé.

Le champ des coureurs cet été sera 
choisi, les coureurs qui n’ont aucune 
chance de se classer seront éliminés. 
L’intention est d’avoir peu d’équipes 
mais de bonnes. La direction a re­
fusé Smiling Sammy Robinson d'Al­

ix lantic City et Mike Kelly de Goshei^

LIGUE AMERICAINE

001 006 110—3 14 2Cleveland 
Boston 200 000 000—2 4 2

Brown et Sewell; Gaston. Durham. 
Winsct, Morriss et Connolly.

LIGUE INTERNATIONALE

Baltimore
Buffalo

020 011 001—5 11 1 
002 022 OOx—£ 7 4

Hopkins. Koupal, Smythe et Ken- 
na; Fussell et Crouse.

ASSOCIATION AMERICAINE

Toledo
Milwaukee

4 12 1 
11 17 2

Indianapolis
St-Paul

11 13 0 
1 9 5

Moyenne au bâton: Ruth. Yankees. 
.375; Morgan. Indians, .371.

Points comptes par: Gehrig. Yan­
kees. 92; Ruth. Yankees. 79.

Points comptés sur coups de Geh­
rig. Yankees. 100; Ruth. Yankees, 88.

Coups sûrs: St.r.mons. Athletics,
135; Haas, Athlètes. 131.

Deux buts: Webb. Red Sox. 42; 
Manush, Senators, 31.

Trois buts: Simmons, Athletics. 12; 
West, Senators. Reynolds. White Sox. 
11.

Coups de circuit: Gehrig Yankees, 
28; Ruth. Yan.kees, 23.

Buts volés: Chapman, Yankees. 36; 
Johnson. Tigers, 24. £

Lanceurs: Grove. Athletic** gagnéer 
19; perdues. 2; Marberry. Senators! 
gagnées. 9; perdue, 1.

Saint-Fulgencc. 21, — D V C—• 
VA-ET-VIENT

Le Rév. Père Bisson était dr pai­
rage en notre paroisse, invitant If» 
hommes, jeune* rt vieux, â al!*r fui- 
ic une retraite fermée. L’n croupe 
de 43 a répondu à son apprl rt un 
autre groupe devait partir le 13. 
samedi. Le* premiers ont bien airr.â 
cette retraite.

M. et Mme David Tremblay, de 
Ste-Anne, sont «lié» « la rencontre 
de M. ojs. Martel, marié à leur fille 
adoptive. Je 23; il» arrivaient d'un 
voyage de noces â Québec.

Mme A. Maltais «ccompngnait M. 
et Mme Tremblay, ils ont fait 1- tra­
jet en auto.

Le 9. Mlle Yvonne Pilote, en s 
' *ce â Chicoutimi, chez M A Tre_ 
!'!*>’. «gent d’assurance, est \enu« vi 
»iter »a famille; elle r»t repartie le 
II. Il y aura 2 moi* bientôt quelle 
nous a quittés.

*r*
*m«

MALADE
M. I abbé Simard e»t actuellement 

à 1 Hôtel-Dieu. Tou» »r» paroitti-ni 
lui souhaitent un prompt rétabiisae- 
ment afin qu il* ne soient pm trop 
longtemps orphelin*. 1] est parti le 
12 dan* l’après-midi.

Le I 5, était de passage, M THad» 
occ Desmeules, de Chicoutimi, rue 
Montcalm, accompagné de son epou- 
• f, de sa fille, Mlle Germain- et de 
M. Jean Lnrouche, et de M. Erne»t 
Cirard, de La Descente de» femmes.

CONCERT
RELIGIEUX 

A K0G0SH1MA

Louisville
Minneapolis

10 9 0
11 13 1

Columbus à Kansas City, remise, 
terrain détrempé.

Vedettes

Les coups
de circuit

des parties

Gehrig. Yankees 
Klein. Phillies 
Ruth. Yankees 
Foxx. Athletics 
Avert il. Indians 
Ott. Giants

28
23
23
19
18
18

TOTAL DES LIGUES

d’hier
Ligue Américaine 
Ligue Nationale

343
318

Kagoshima, (Japon). — A l'oc­
casion dê l’Exposition Générale des 
Produits Japonais, la station radio­
phonique de Kagoshima a transmis, 
rn avril et en mai dernier, d'intéres­
sants programmes de musiqu*. ü*s 
organisateurs avaient demandé \ U 
Maitrise de la Cathédrale de Kago- 
îhima de prêter son concours, et 
c est ainsi que, grâce h elle, les Ja­
ponais purent entendre les plus beaux 
morceaux de musique religieuse plu­
sieurs fois la semaine. \

Bill Hargrave. Sénat-ors. fit rentrer 
3 points contre les Tig#rs sur un 
deux*s)uts et un coup simple.

Roy Mahaffey. Athletics, tint les 
White Sox à 4 coups sûrs et à 1 point 
en 8 reprises, remplaçant McDonald.

Hemsley. Cubs, fit rentrer le point 
qui donna la victoire à son équipe 
sur les Robins, par un coup simple 
frappé k la 7ième reprise.

Ed Wells. Yankees, lança brillam- 
mnt contre les Browns et fit rentrer 
2 points sur un deux-buts et un coup 
simple.

Clint Brown. Indians, tint les Red 
Sox à 4 coups sûrs et gagna par 9 à 2.

Les meilleurs 
frappeurs DOULEURS

Ruth. Yankees 
Morgan. Indians 
Simmons, Athletics 
Klein, Phillies 
Hendrick. Reds 
Davis, Phillies

G AB R 
77 280 79
74 256 49 
90 366 75 
89 360 83 
72 275 42
75 241 19

H M. 
105 .375
95 .371 

135 .369 
129 .358
96 .349 
84 .349

Parties remises

Ind., qui ont pris part à la course 
de l an d^riler. car ils ne sont pas ________
considéréi H * cai^re des autres cou- j Je'rsey' cTty‘à Rochester, pluie, 
retors du Peter Dawsoo. _ i Newark À Toronto, pinm

Ligue Nationale: — Boston à Pitts­
burgh. pluie.

2 joutes seulement au programme. 
Ligue Américaine: — Aucune.
Ligue Internationale: — Reading â 

Montréal, pluie.

Peu importe qu'elles soient aigues, 
vous pcjvex toujours obtenir un 

soulagement prompt:

L'Aspirine soulage toujours la douleur 
promptement. Ils arrêtent le niai 
sans réaction. Inoffensif pour le 
coeur; inoffensif pour tout le mon­
de. Mais ils soulagent toujours. Pour­
quoi souffrir?

i X- 1
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Brièveté*
financières

( j* _ z*** •

New.York. 2 I. — S. P. C. —L me- 
fut à peu pri« nulle à 1 ouver- 

tl'jt de U place loeale ce matin et 
l«i*pn* irrrgulier.. Le. changement.

(u c'r.P Roebuck et Atehi.on g.snè- 
. I point. Kennecctt, Bet hlene m 

[t Baltimore and Ohio montèrent
j un demi-point • ..

American Telephone pardit 
l S. Steel et American Can. '/}•

Montréal, 21. — S. P. C. — La 
beur.e locale fut peu active à I ou­
verture ce matin, comme hier d ail- 
Vur» Durant la première demi-heu- 
rf j‘el changement* ne furent que
factionnaire*.

Braz.l.-n perd.t 4 20^»: Na- 
„,n,i Brewerie», Î4 a 2754. Nickel 

. i/6 à I4M: Smelter.. J/2 h 96.
Quelque* autre* titre* parafant *ur 
Jt liste ne subirent pa» de change­
ment. _____

POOR ECHAPPER 
A LA POURSUITE 

DES GARDES-COTES
Washington, 21. —- S.P.C.

Le département d’Etat vient de pro­
téger auprès du gouvernement cana­
dien contre la méthode employée par 
un soi-disant navire de contrebande 
de la Nouvelle-Ecosse pour échapper 
* U poursuite des garde-côtes. La 
plainte fut envoyée hier soir au co­
lonel MacNider, lui demandant d’in­
tervenir près du gouvernement cana­
dien.

L* “Cadet” de Weymouth, fuy­
ant le “CG-149” le 18 juin dernier, 
aurait lancé du gaz pour échapper 
i la poursuite. Deux matelots du gai- 
de-côtes furent atteints et durent pas-• - ■ • a • ■ a

B

•v

UN AUTRE
(Suite de la premiere page)

Herr Bruoning. le Dr Curtius. l’am­
bassadeur von Ncurath s’entretinrent 
avec M. McDonald pendant quel­
ques instants avant le commence­
ment de la conférence.

Ils en sortirent ensemble et furent 
suivis quelques instants plus tard par 
M. MacDonald, qu’accompagnait un 
agent de la Sûreté.

Le secrétaire Stlmson et M. An­
drew Mellon, ministre des Finances 
des Etats-Unis, firent leur entrée 
par une porte dérobée, pour échapper 
aux photographes et aux journalis­
tes massés près de l’entrée principale.

M. Laval, premier ministre de 
France. M. Gandhi, ministre des Af­
faires Etrangères d’Italie. 6G soumi-, 
rent de bonne grâce aux exigences 
des photographes. Le premier mi­
nistre de Belgique, M. Rankin, quoi­
que très Agé et faible, prononça quel­
ques mots devant le microphone.

Aristide Briand fut

LE LABOUR D’ETE ET
LES MAUVAISES HERBES

H aide beaucoup à les comb attre, d après les expérien­
ces des fermes expérime ntales

LE CHIENDENT

Magyar et sa fiancée

Les méfaits des mauvaises herbes 
et le tort qu’elles causent aux récol­
tes ont longtemps passé inaperçus; ce 
n’est que depuis peu de temps que les 
cultivateurs se rendent compte de leur 
importance et qu’ils ont adopté de*

pousse du chiendent et de certaines 
autres mauvaises herbes en labourant 
le gazon en juillet et en cultivant en­
viron tous les dix jours, jusqu'à la 
gelée définitive d’automne, tandis que
le système qui consiste à ne labouier 

moyens sccntifiqucs de combattre ce qu’une fois à la fin de l’automne ou 
flcau. au commencement du printemps, sans

Depuis bien longtemps, les Per - autres façons culturales, à l’exception
mant du croune : T-S txP'riraenti]es du Dominion con- de la préparation de la terre pour les ! Le capitaine Alexandre Magyar et sa fiancée. Mlle Chris Hill, an­
tes magistrales à la joSe qunÆü dmSfn‘ deV«Perlcnc«1 Pour ««»»“ semaill« d " exerce à peu 1 '
fait en «c rasant. “ ” lrc *cs meilleurs assolements et les près aucun effet sur les mauvaises

Les délégués des sept puissances I meilleures pratiques de culture en vue herbes. La récolte d’avoine est sui- 
tinrent une séance do deux heures co de la production des récoltes. Elles vie du maïs, sur les étendues labou - 
ïan0’ aU n}inlft^re rtrft Affaires E- ont étudié plus spécialement ci* ers rées pour l’avoine au printemps et en 
n'a étéMum^pour pTrcr ï laPcS dcr_niircs *nn<fc* I’effel|de c” Pr?*‘- automne, exige quatre à cinq foil plus

; financière du Reich.
Cet après-midi. !c premier minis- 

.re présida une réunion des ministres 
des Finances des sept nations, auquel 
assistait le chancelier Bruening. Les 
délégués sont unanimes à dire que 
les crédits a ccordés à l’Allemagne ne 
doivent pas être retirés.

M. Stlmson profita de l’occasion 
pour affirmer, que malgré de nom­
breux rapports contraires, les Etats- 
Unis no retiraient nullement les 
fonds placés en Allemagne. U croit 
mémo qu’ils ont été augmentés dans 
plusieurs cas. il ajouta également

ques sur l’extirpation des mauvaises] de temps que sur terre labourée en é- 
herbes, et elles ont constaté que cel- j té, parce que les mauvaises herbes 
les-là memes qui favorisent le plus la | sont plus nombreuses. Un deuxième 
végétation et le rendement de la ré - labour d’automne ou le billonnage de 
coite détruisent aussi un grand nom- la terre labourée à la fin de faulcm- 
bre des mauvaises herbes les plus ne r,c paraît exercer aucun effet bien- 
nuisibles. j faisant.

raie de Lcnnoxvillc. on a démontre . 11 *cmWc donc *** le ™>;cn k
le labour du cazon en été. suivi i PVaU?ue. dï com!?allre !î chlc.V

aussitôt

trefois de Toronto et résidant actuellement à Détroit. Avec 
son compatriote. George Endrcs, le capitaine Magyar réussit 
ces jours derniers la traversée de l’Atlantique à bord de l’a­
vion “Justice à la Hongrie.”

que e labour du gazon en été, suivi i 3"” prdll?uc. 7e ™aurc « 
par des binages et des scarifies jus- dcnl ,csl de ûbourcr * l.errc # , 
quVn automne, aide beaucoup à corn- ! f]uc. a r.e?o!tc cnlcï5e cnfrc.l< 01 

, . _ _ ........ battre les mauvaises herbes, et spécia- dc la cuIliveLr * intervalles suffisants
2“ ^L*!î,nclP“,“ b9n<Ju« lomrnt les plantes vivaces comme le fou,r cmPcch" Vit les mauvaises
nés coopéreraient au maintien rie rL.vnrLn, itn^ herbrs sont plus nombreuse}. Unleurs capitaux en Allemagne, si le:, c*'-'nceJm- . Lnc «pcnence est en *
banques des autres nnv* ^ f™* cours depuis huit ans dans laquelle , ,

Mauvaise habitude qui peut provoquer de multiple 
dents.

r>O acci-

CONDUISONS A DROITE
| banques de* autres pays'ln'rinV aÜH cours dfPuis huit ans dans Nudle U 7 i l ¥'
' tant. ‘ J n 101U au un C«°n de mil. dans un assolement H- s ,mc 1;lbo'Jree 1 la f,n

Une rumeur persiste de plus en de mais, d'avoine, de trèfle, de mil de' automne ne parait exercer aucun
drëï'oiîlerFrLnC«n(e,VeUfc PSS fRtPr- ^ d’avoine, est préparé dc différentes cffct b,Cnf;u!ant- 
nre parler rie révision rie traités. '

icr 4 semaines à l’hôpital pour fe re-

r’eltrC ja • » i Les Etats-Unis auraient l’intention1 de I ^aÇons pour r®co^e d avoine qui II semble donc que le moyen le plus dan*
Le garde-côtes ayant tire sur le proposer un anét dans les construe-! d°il suivrç* A constaté q..e l’on pratique de combattre le chiendent pide 

"Cadet”, celui-ci se mit dans le vent
et lança le gaz.

L’une des plu* dangereuses manies le dépasser sans danger de rencontrer 
dont les conducteurs d’automobiles une autre automobile venant en sens 
soient atteints à l’heure actuelle, c’c t inverse. \ oit-on bien les dangers que 
de conduire à gauche sur les routes ou font courir aux autres ceux qui s’obs- 
danr les rues. Ceux qui voyagent ra- tine à ne pas s’en tenir à leur partie

DEUX AVIONS 
VIENNENT EN 

_ _ COLLISION
Newington, Conn., 21. — S. P. 

C. — Deux avion* militaire» «ont 
venu* en collision *»u-dea»u» de cet­
te ville hier, et deux homme* ont 

tué*. Le* deux autre* atterrirent 
heureusement à l'aide de leur* para­
chute* Un civil dont l’identité n'a 
pti été établie fut dangereusement 
ble*ié par l'un des avions chutant. A 
l’hôpital de Hartford où on le trans­
porta, son état parut désespéré.

Le* deux avion» faisaient partie 
d’une escadrille de *ix. volant vers 
Hartford. L’un et l’autre prirent feu 
en touchant le sol près de Cedar 
Cre*t Sanatorium. Les deux survi­
vant* di»ent que la collision se pro­
duisit comme les deux machines 
cherchaient k éviter un avion mar­
chand qui s’en venait dans un *en* 
oppoié à l’escadrille. II* ajoutent que 
l’une de» victimes tenta de sauter en 
parachute.

..... .... ment et qui ?e trouvent par le fait de la route?
tions navales. peut prévenir presque entièrement la est dc labourer la terre aussitôt que meme dans l’obligation de dépasser On s’est demandé longtemps d’où
mam ^h:rfl'!on Stlmson. afîlr- j - —————— 1 la récolte est enlevée en été et de la de$ voitures plus lentes sont en mesu- pouvait provenir cette manie de con-
retiraient pas leurs Capitaux^e^rAl** m*nistre MacDonald et le chancelier cultiver à intervalles suffisants pour j rc de constater combien dangereuse j duire à gauche dont les conducteurs 
lemagne causa toute une surnri.se a , Brucmng assisteront à cet entretien.’’ ] empêcher que les mauvaises herbes rst cette manie inexplicable. Cette sont atteints. D aucuns prétendent que
T A ^    _ * * ___ . M . . 1 t . « ___- . ..... . . . L_ — !.  - _ . I 1 _ _ . 1 • « -I   A M A. A ^ ^ — A A ^ A ^    1 . .. > _

M, J. J, RASKOB
Montréal. — M. J.-J. Raskob, dc 

New-York, est arrivé à Montréal di­
manche soir dans son wagon spécial 
“Skipaway” et est parti pour Ot­
tawa. H «era de retour à Montréal 
cemam alors qu’il partira pour Ga- 
nonoque. A son retour de Ganono- 
que le 26 juillet, il paiera par To­
ronto. Niagara et Buffalo. Le wagon 
spécial "Skipaway” est attelé aux 
train* réguliers du Canadien Natio­
nal.

Loncire.". on a appris que les banques 
du centre des Etats-Unis avalent re­
tiré des sommes importantes.

Le communiqué officiel disait:
“La conférence internationale a é- 

Ludié les métl odes rie coopération in- 
rernatiaaale. propres à ramener la 
confiance publique dans la stabilité 
économique de l’Allemagne au plus 
vite, comme point rie départ rie me­
sures qui devront être adoptées pour 
effectuer la restauration permanente 
ries finances allemandes sur une ba­
se solide.

“Il a été décidé que les ministres 
des Finances dr3 différentes nation1-

fô, W.-D. LAMSiE

Dans certains nYllieux, on rffir- ne se développent, 
me que la conférence rencontre de 
graves difficultés. On déclare en mé­
mo temps que la Ornnde-Bretacne 
et les Etats-Unis sont bien détermi­
nés ft venir en aid* à l'Allemagne, 
même si la France refusait son con­
cours. Os deux puissances sont 
pleinement d'accord sur la nécessi­
té d’intervenir nu plus vite; mois ne 
favorisent pas un emprunt à long ter­
me. pour le mener *

Winnipeg. 
eommintAire 
meree. 
di par

La Franco veut traîner les pour­
parlers en longueur; tandis que le* 
Etats-Unis et la Grande-Bretagne in- 
ri stent sur une décision rapide. Le 

représentées à la conférence se réu- ' chancelier Brueninc doute rie In sta- 
*mront cet après-midi. Le premier | bl.té de son ministère.

mauvaise habitude, si elle r«t très dan- le conducteur est porté à conduire à 
gereuse sur une route droite, devient j gauche parce que le volant est placé 
presque criminelle dans les courbes où sur le côté gauche de la voiture. D’au- 
clle cause la plupart des accidents. ! très disent que la faute en est aux 

Les autorités du département de la routes rondes, telles qu'on les cons- 
\ oirie ont si bien compris l importan- truisait autrefois. Ces deux raisons 
ce qu’il y a pour un chauffeur de tou-; peuvent valoir, mais aucune n’excuse 
jours conduire à sa droite, dc tou- les conducteurs de continuer à mettre 
jours “garder sa droite”, comme on la vie des usagers de la route en dan- 

*ame- a l'habitude de dire, qu’elles ont pla- ger parce qu’ils souffrent d’un défaut 
cé des officiers de circulation À dif- pourtant facile à corriger, s'ils s’en 

Autrefois «tAtionné *n f^ents endroits dangereux, notamment donnaient la peine.
.S Winnipeg l’hi- îur la route du nord, afin d’avertir | Les routes sont aussi belles à droite

V
Com*

— M. W.-D. Lambin 
Britannique du 

«•et arrive à Winnipeg 
le Canadien National.

cleterrr où il rat r.lle recevoir *e* 
instruction» pour le nouveau poste 

i qu’il occupe n Winnipeg.

Le service des signaux dans le tunnel de Québec

J

Essayez ce Nouveau Dessert 
Délicieux ce Soir au Souperl

un nouveau de*sert délicieux qui
1*3 oie et lead Alice» debout? ts famille.

, * j * fsire et économique. C'e»t
r°T nombreusrti recette» pratique» que 

trouwt* dsn* le nouveau livre de 
illustré*'LE BON POURVOYEUR.’* 

GATEAU "SHORTCAKE" AUX FRUITS
. 4 cuiL A soupe beurres^LL***5* P004" H tswe LajTSt.

« Plte Charles
\i±kfuî *el ^ d f*u1 nu- A «é sucre Beurre pour le pUt

... Fruits sucré».
tVniwin®r6dient**«»- Trav- 

<3^Vdr"8U’ graduel-
«oeatlajt coupé d eau pour faire pâte molle.

Mette* dans pUt rood beurré et 
U mfin drtnnaJ forme du plat.

quart d’heure en- 
«Vdeux (avec fourchette). 

Mette*fruit»auc- 
couche» et tenru immédutement 

Vf* crèm« w fnrita érraaé» et «ucré».
vtft',S77ii*oouPor'“''t'ZBONPOUR. VO YEUR toum aéra earojé £r* » »s

TlJtBonKnCo.Umitad,
115 Gforte St-, Toronto.
ÎSToBJIW" m-™^vrr un

^ Um je 

A’oai.................
Adraaao...

SH
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M. Lambic 
Australie permuta
ver dernier. M. L.nmbi^ revient d’An- sur 1rs lirux 1rs automobiii«tcs qui nf qu’à gauche. Les pneus ne souffrent

se conforment pas h ce règlement de pas plus lorsque la voiture roule sur la 
la circulation. droite que lorsqu’elle roule sur U gau-

On sait que la route du nord, si ri- chc dc la route. Il n’y a aucune i ai­
le est très Mie jusqu’à Sainte-Aça-j son qui puisse obliger l’automobiliste ; 

' the. est fort dangereuse du fait qu’il à prendre de préférence la gauche de 
y a des courbes nombreuse», et des la route lorsqu’il ne dépasse pu quel- 

i montées difficles. Pour no pas être que autre voiture, 
dans l'obligation de pousser à tout mo- Conduire à gauche dans les cour- 
rr.rnt son levier dA vitesse, le chauf- bes montantes est plus dangereux en- 
four doit naturellement conduire à une core. On empiète sur le chemin réservé 
allure rapide, à peu près 35 milles à 

i i’heurc. C'est une vitesse rai onr.able 
et tolérée par les officier» de circula­
tion. Il n y aurait aucun danger à cir­
culer su» presque îuuîcs les routes amé­
liorées à cette vitesse si tous les auto-

LAIT
ST. CHARLES

<1* fJvrd&n
*Ol*-»|/C*C EVAPORE

V

1e nouveau tunnel, quo 
4 le Pacifique Cana­
dien a fait nereer sous 

les Plaines cr Abraham, 
là où en 1759 Wolfe 
vainquit Montcalm et 
conquit le Canada à 
l’Angleterre, est main­
tenant la porte d’en­
trée des nombreux vi­
siteurs étrangers qui 
viennent au Canada 
sur les paquebots 
“Empress” de l’Atlan­
tique. Au pied de la 
falaise qu’escalada 
Wolfe à la tête de ses 
troupes, de nouveaux 
quais spacieux ont été 
construits pour les na­
vires du Pacifique Ca­
nadien et des rails 
posés conduisant jus­
qu’à l’entrée du nou­
veau tunnel nue l’on 
voit au bas de cette 
illustration. La cons­
truction de cette ar-

* > £ ML

H i?... v, ,rrr. ^-ssdÿvw- ... . ,  ________________ _

tered un mille de long évite ainsi aux voyageurs les ennuis du transbordement aux termini
de la ville. Le tunnel débouche à Saint-Malo et, à cet endroit, rejoint la ligne principale 
de la compagnie conduisant à Montréal. La gravure du haut tait voir le système des 
signaux du tunnel qui est fort intéressant à plusieurs points de vue, car non seulement 
sert-il A dinger les convois dans le long passage souterrain jusqu’à la ligne principale 
mais contrôle la voie et les passages à niveau A partir de l’entrée du tunnel jusqu’à 
1 extrémité des quais. Le préposé aux signaux a en face de lui un tableau qui comprend 
un certain nombre de leaner* électriques pour ouvrir et fermer les aiguilles, et aussi 20 
boutons rotatifs; faisant fonctionner un nombre égal de signaux lumineux en divers cn- 
droits; sur les voies soumises A son contrôle. Par ce même tableau, le préposé peut sur­
veiller les moindres mouvements des trains en circulation. On remarquera que ce mémo 
tableau reproduit un tracé des voies du tunnel et des embranchements qui y conduisent 
La ligne qui descend sur le tableau est celle du tunnel et les lignes supérieures repré­

sentent la voie prîncipalo. Les 
lumières indicatrices sont rouges, 
jaunes et bleues. Le système fut

o crux qui descendent et on les o- 
bligc ainsi à freiner brusquement au 
risque de leur faire perdre le contrôle 
de leur voiture.

Comme règle généra!, tout con­
ducteur devrait prendre la résolu-

securit*

Jean-Louis DUSSAULT

mobilistes prenaient la bonne habitu- bon de garder sa droite n’importe où 
de de toujours tenir leur droite. n importe quand sur les routes et

Malheureusement, «0',' de» con-’ dans rue*- Kn *S*«»nt ainsi, il ne 
ductrurs d’automobiles conduisent in- sfral* P us l,n Ranger pour la circula- 
variablemcnt sur le côté gauch- de la l,on rt c.n ménageant la sécurité des 
route, mais qu’ils laissent plus dVspa-l autrC5* jl contribuerait à sa propre 
ce libre à 1 eur droite qu’à leur gauch*.
Lorsqu’on veut dépasser les voitures 
conduites par ces chauffeurs négli­
gents, il faut corner jusqu’à ce qu’ils 
entendent et attendre qu'ils se soient I 
rangés à droit* avant de les doubler.
Pendant ces operations, l’automobile 
qui veut dépasser perd sa vitesse et I 
lorsque le conducteur veut pousser son 
moteur pour prendre les devants, il se 
rendre compte qu’il lui faudra plu­
sieurs secondes avant de dépasser ce-! 
lui qui conduisait à la gauche dc la 
route.

PROCHAINES
CONVENTIONS

LIBERALES
CA

Si tous ies automobilistes gardaient !_ , choisir un candidat pour 1*
soigneusement leur droite, la conduite comt« d* CA^-Nord. L'h
d*

Québec. 21. — S. P. C. —- Le
binrt a décidé d* tenir trois conven­
tion» libérale*. Auxquelles prendront 
part de» ministres. Le 27, une con­
vention yera tenue à Percé, afin de 

un candidat pour le nouveau
on. eHc-

dune automobile se trouverait par le tor Laferté, ministre de la Coloni-
fait même singulièrement simplifiée. 1 et dr' Pêcherie., y r-prr.en-
f j______  j. _ n* • « • tera le gouvernement* ainsi ou à Ste-

Père.
Mercredi, le» délégué» de Dor- 

cheater «e réuniront pour chomr un 
candidat. L'hon. J.-N. 1 rancoeur y 
reprc»entera le gouvernement.

î J-__n- j•" • 1 Ia gouvernements ainsi nu aLes dangers de collisions diminue-, Anne.dri.Ment|l< le 29 courrtnt 
raient parce qu il ne faudrait qu une Le 31. l’hon. Adélard Godhout. 
Couple df- secondes pour doubler une ministre de l’Agriculture, présidera 
machine alors qu’il en faut vingt fois '* convention du comté de Témi»- 
plu» lor,qu'on tombe fur un conduc- nT!"'"' au,^,‘fo," «P^.ent*. par .on 
teur qui conduit à gauche.

Ceux qui s'occupent d’automobiles 
ont constaté en plus d’une occa«ion 
que de graves accidents étaient arrives 
parce qu’un conducteur voulait dou­
bler une automobile. Ceux qui ne con­
naissent pas grand chose au maniement 
de l’auto disent: “C'est parce qu’il 
allait trop vite.” Ce n’est pas le cas,
La plupart du temps, c’est parce qu<* 
le “pourceau” qui tient la gauche de 
la route n’a pas voulu se ranger. C’est 
lui en définitive qui est responsable de 
l’accident. Normalement, s’il avait tr-

üz
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Aimei-Tou 1» lecta»? Achetez de» Am*

TABLEAUX D'ARTISTES
Montréal. — Une consignation de 

tableaux d artistes anglai* et éco»* 
sais e»r passée par Montréal aujour­
d'hui dan» un wagon de. la Canadian 
National Lxpr^aa à destination de 
Toronto. Ce» tableaux d'artistes de 

I éco!- Ancienne et moderne form*­
. . . ront un salon spécial à l’Exposition

nu sa droite, 1 autre voiture, aurait pu d- Toronto.

i

- ....... .... .* •*'

fourni parla General Railway Sig­
nal Co.etinstallê parles employés 
mêmes du Tacifique Canaoicn.

Souffrit d’éruptions, pendant
un an. Soulagée par Cuticura

"J» iouffrl* pendant plu» d'un an de bouton* aur mon front. Celt com­
mença pas une» éruption laquelle *e propagea. Jusqu'à ce que mon front 
•oit devenu couvert <je boutons rouge», très retit». L'Irritation était 
teiia qu* j® ne pouvais me retenir de 1-» gratter i* «r»ir et mon front 
prit un aspect de* plut disgracieux. L/affection devint *1 grave que j>n 
perdls piusleur* nuit* de sommeil.

, une Annonce d- savon et d’onguent Cuticura et Je n» venir un
ornant,non de chacun. J'en achetai ensuite et après avoir utilité trois 
morceaux de savon Çutirura et une boîte d'onguent Cuticura le mal dis-

ète»7fnV’ ,'rS,lACn^) Mllft OIlv® gasman. 9635-100 A Ave. Ed­
monton. Alta . 15 ©et . 1030.
Savon 25c. Onguent 25 et 50c. Talc 25c. En vente partout, 
de chacun gratis. Sadresaer aux Dépositaire* rar.adlrr.»
Compnnr Limited, Montrénl.

Echantillon
J. T. Walt

“Aubainespour les vacances”

Collection Bijou
Volumes de 250 à 300 pages

r*-o c
5 pour $1.00

AFFRE
Sous les Palmes de Bénarhs. 
L'Héritière de Montalba. 
Clari.
Le Don Redoutable.
Les Fugitifs du Palatin.
La branche de roses.
Les Charmillaut.
Moi Reine.

ALLO
L'Inconséquence de Jean- 

Marre Louan.
D'AVONE

Cerbe de Légendes.
L'Orgueil de Bércngcrc.

D’ARVOR
Omhre éf Clarté.

AURENCHE
La Route de Damas.

BELCAYRE
Tout Xaturel.
L'Ombre Tragique.
Péchés d'Orgueil.
Le Chemin du Bonheur.
Hors des Criffes.
Le Petit Chevalier.
La Lumière sur la Route•
Le Secret de la Muette.

BÊNSON (Mgr)
Ni l'un ni l'autre.

BERGY
Les Trois Ouvriers.
Le Neveu de M. Tardussoc.

BEZANÇON
La Lampe et l'Etoile.

BRUYERE
La Filleule d'Aigue-folle.
De l'Or. de l'Encens et de In 

Myrrhe.
^ CEYRAC 
En Péril.

coz
Face au Devoir.
Les Routes se Croisent.
Le Broyeur d'Hommes. 
Après la Haine.
Mais une ombre passa.

COLOMBAN
Jacques le pâtissier. 
Claudinetle et son filleul.

DANEMARIE
La Troisième génération.

DELLY
Fleur du foyer et fleur du 

cloître.
DESCHAMPS 

Pendant la guerre (2 vol.)
DODEMAN

Le Grand refuge.
Aux Quatre Vents de la Mi­

sère.
La Tartane rouge.

DOURLIAC
Le Tage de Charles-Edouard. 
La Filleule de. Fersen.
Où l'Abeille se Pose.
Les 6 jours d'un Bourgeois de 

Bourges.
DUCLUSEAU

Par le dur chenin.
DUVERNE

Le Reflet dans la Mare.
L'Eglantine et le Cenét. 
Régine virtuose.
La Victoire de Micheline.
De la falaise à la plage.

DONAL
Heureux les Listes.
Les Ruines Fleurissent.
Le Faiseur de Ruines.

DROCHON
Le Chevalier apôtre.

DUNY
La Torpille Souterraine.

DAUREL
Les Secrets de la Guerre.

DE LYS
L Appel dans la Tourmente. 
La Rançon du Silence.

DE VIENNE
Le Patrimoine.

DU BOURG
Le Mal de vivre.

DUGUET
Jean Chouan.
L'Amazone blanche.

DU HOIRS
Fleurs des Landes.

DURASSIER
Jacqueline.

ESCOLA
Le pain de chez nous.

FELI
Le Maître.
Les lois du coeur.
L'Invisible union. 
l,i*c.

FEUGERE
Vincent, l'enfant trouvé.

FOURNIELS
Fin d'une race.

FLORY
La pupille de Robert Ques- 

nay.
FRADîN

Un secret.
FRANZ

T ransplantée
GOURAUD

Sans Pairie (2 vol.)
Le Moulin Hanté.
Les Neufs Filles du Colonel.

GAEL
Les Jeunes Cloires.

GALLOIS 
La Fiancée du Celte.

GOURDON
Bernard de Fiée.
Son Héritage.
Le Drame Orsaizé.
J'ai découvert la France.

GUY WIRTA
Ninon-Rose.
Le Mystère de VHôtel d'Er- 

sane.
DE HARCOET

La Fée du Val André.
LACOMBE

Le Vent souffle sur la plaint.
LE MIERE

La Rançon dc Cisèle.
La Ferme Fleurie.
Joseph Arméline.

LE MONNIER
Le Maître de Rouvray. 

MANOIR
Les Moulins du Grand-Bé. 

MARIECH '
Le steppe, blanc.

MAUCLERE
Hors la vie.
La Sorcière d'Oya.
Le Voeu de Maléna.
M arise.

MENOU
Hors de l'Ornière.

MARNEY
Cora Miller.

MEUNIER
Les aventuriers de la mer, ,

MONTPEYROUX ;
Le Perte de Jérusalem.

MORIAN
Les .\fathurins Vernon.

N ALIM
Fanfreluche et Brimborion. 

OLIVIERO
A l'Ombre de. notre clocher. 
.\fon ami Desprez.
Les deux voies.
L Inconnu du vieux puits. 
Jean Laroque.

REGIS
Fabienne.

O’NOLL
Le Chanteur aux étoiles. 
Mathias Bernouae.
L»\ mat/res du Bas Landrous. 
Colline d'Orage.
L'homme au turban.

OTHE (d')
Solange de Morthone.

PERONET
Porteuse de lumière.

PINET
Les deux maîtres.

PUJO
Fleurs de France.

PERRAULT
Max Dajol.

RIEUDE
Fidélité.
Deux pinsons dans la bourras- 

que.
ROUSSEAU

Morte pour revivre.
L'Arbre de Judée.

SAGONZAC
Aventure merveilleuse du 

clou'n Trois-Pommes.
THIERRY

Huguenette. la fille Je l'Ima­
gier.

En déroute.
E lle bleue.
Clos-Joli t 
La Tour-Vive.

TROPI
Avant les neiges.

VEZERE
Leur Péché.
Les oiseaux sur la branehe.

VIOLA - '
L Engrenage.

WEEDE (de)*
L'Aube nouvelle.
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La chaleur
du mois

de juin
Dans la région, c’est à la Ckute- 

à-Murdock qu’il a fait le plus 
chaud.

SEANCE DU CONSEIL
DE LA CITE. HIER SOIR

Demande de travaux sur qu elquss rues, 
taxes locatives est homo logué.

LE PONT DU BASSIN

Le rôle des

% H. Bouchard
s’est nové

dimanche

LA PLUIE

Le Conseil de la cité de Chicou- • du pont sur ki rivière Chicoutimi, 
timi a tenu une assemblée régulière sera payée en trois versements égaux 
hier soir, sous la présidence de S. ' annuels, dont l’un cette année, pourvu 
H. le maire P. Yézina. MM, le? j que les travaux soient suffisamment

L’embarcation dans laquelle il 
se trouvait a chaviré sur le 
lac Edmond.

Bénédiction 
des automobiles 
an Lac Bouchette

Cette cérémonie aura lieu diman­
che prochain le 26 juillet. — 
Aménagement.

M. Georges
Marcoux

est décédé

AGE DE 24 ANS

Cet ancien citoyen de Chicoutimi 
et joueur de hockey du “Chi­
coutimi” est décédé 'diman­
che.

PRESSENTE INVITATION
Le bulletin météorologique, publié échevins Dr Eug. Tremblay, G. j avancés. Comme les travaux seront, Robcrval, 21. D-N^C. lT tP*~ . . , . .

• 1* dénartement des Affaires Mu- Smith. A. Fortin. J. Potvin. J.-A. terminés, cette année, on demandera manche, le I V courant. M. Hubîit surprises aux pieux pèlerins de Notre-j Nous avons le regret d’annoncer
Lessard. A. Larouche et L. Dou-1 au gouvernement de verser immédia- j Bouchard, fus de M. Alfred Bou- Dame de Lourdes du Saguenay au à nos lecteurs la mort de M. Georges
. . . . É « . A L « ■ J J _ W à _ 1 J .  1 . . .. _J ^ __ _____* M v a I - _ - « » A a m

par le département 
nicipales. donne quelques détails

Chaque jour réserve de nouvelles 
surprises aux pieux pèlerins de Notre-1

A MONTREAL

Exposition d’arts 
domestiques à 

la Malbaie
Elle aura lieu du 28 juillet au 

1er août.

AU MANOIR
La troisième exposition des arts

L’Encyclique
“Quadrigttlmo

ANKO»
On peut maintenant se nron, 

rer à la Librairie du "PROGRES'’ 
l’encyclique Quadrage*imo ït 
no. c’

Prêtres et laïque,. k 
d oeuvre,, ouvrier,. pltt01! 
hommes publics ne sauraient s* 
passer de cet important dociù 
ment.

SOlij

m-
chard. de Ste-Hedwidge s'est noyé f Lac-Bouchette.

au Lac-F.douard.

gouvernement de la province aura 
au Manoir Richelieu, à la Malbaie 
durant la semaine commençant le 28

Marcoux. L ancien citoyen de Chi- juillet, d’après l’organisation de la 
Le dimanche surtout, même à dé-1 coutimi est décédé à Montréal, di- Canada Steamships Lines Co.

à l'ace de cinquante ans.

i'irr««ants «ur la température du mois four, étaient présents. tement plus que le tiers du montant I
- jn Les procès-verbaux des deux der- ; de son octroi. Le Conseil autorise. | *CCI. nte fmcn* ...... . — _______________ ______  — ,

I a journée la plus chaude a Chi- nières séances furent lus par le gref-j séance tenante, un emprunt tempo- Jcunf 'lommc *td,t ci environ faut de pèlerinages organisé», la foule manche, à l’âge de cinquante ___
coutimi a etc celle dti 30 juin. Le fier. M. D.-V. Morricr, et approu-j raire de $24,000 à 1a Banque Ca- ^ *ns* . ... fst d’ordinaire plus grande, et les Mme Marcoux est la fille c?e M. A- * ^-n f*us comprendre 1 impor-
thermomètre Farenheit est monté à ves par le Conseil. nadienne Nationale pour payer les ^,mdnc”c malln. il partait du Lac j cérémonies en plein air se sucèdent dclard Gagnon, de Port-Alfred. Le ,ance des arts domestiques, le mims-
91 L’endroit le plus chaud de la Le greffier lit ensuite le rapprit du deux tiers du coût du pont. 1 Ldouord pour assister à la messe à avec un intérêt toujours croissant.

cette date, si I on excepte Comité Général, dont une séance Une autre lettre de M. Delisle in- Ste-Hedwidge. La descente se fit Dimanche prochain 23 juillet.)
avait été tenue immédiatement avant | dique que la Province paiera la som- ; *rcs bien, et voilà qu au retour en aura lieu, sur le terrain du pèlerinageprovince.

Ville-Marie, dont le Témiscammguc,

regretté défunt laisse aussi quelques1 |crc a vu ^a nécessité de conserver 
fant5 les us et les coutumes nittoresques,

même si ce n’était que pour mainte-
en

M. Marcoux était bien connu à ' 81 ce n était que pour
Chicoutimi. ou il a résidé plusieurs nir l’industrie touristique, 
années durant et dans notre région.
II a joué au hockey pour le club

La température minimum . . .
coutimi a été de 40 degrés, le 2 juin, meme que celle des citoyens de la rue du secours direct. Pour renseigner
La température moyenne a été de St-Antoine. La demande de travaux le public ouvrier, il est bon de noter 
62.3. C’est à Albancl et à Koberva! sur les rues Lome et St-Philippe que la somme que la ville a été au- 
que ie tonnerre a grondé davantage doit être différée, étant donné qu? la torisée à dépenser est entièrement 
dan5 notre région. cité n a Pas f°nc^s disponibles épuisée et même sensiblement dépas-

Chicoutimi. en ne tenan* pour faire exécuter ces travaux. Le see. .
comité recommande d’approuver le Le Cie de Construction Moderne

C’est
compte que de notre région, qu il esj 
tombé le plus de pluie, soit 5.27
pouces.

UNE CONDUITE 
D’AQUEDUC 

_ SE BRISE
Les citoyens de la rue Ste-Anne

rapport du Comité des Travaux Pu- demande au Conseil de bien vouloir nos P^us sincères sympathies, 
blics au sujet du bornage de rues, de acheter d’elle les tuyaux d’aqueduc, j 
même que celui du Comité du plan étant donné que les tuyaux de béton1
de la ville. Les recommandation? du qu’elle fabrique à son usine de la
Comité Général sont approuvées et Rivière-du-Moulin sont d'ausii bonne 
seront inscrites comme des décisions qualité que les tuyaux de grès cm- 
du Conseil. ployés jusqu’à ce jour. Les prix de-

Plusicurs demandes de travaux! mandés par cette Cie sont très con-1 
dans des rues non municipaÜsres ont venablcs et inférieurs à ceux des 
été adressées au Conseil, hi-r soir. I maisons qui vendent les
S. bf. ie Maire explique arx que.- grès, dit le gerant dans sa icure. j du gouvernement avec la forma-

.. #i --------- -- — -- ----- — — . “Chicoutimi” pendant de nombreuses
\ ers les 9 heures du soir, le noyé ; Bonne Sainte Anne et au lendemain années et il a laissé la réputation d’un

de celle du glorieux martyr saint: excellent sportsman.
Chrystophe, Patron des au.omobilis- j Aux familles Marcoux et Gagnon 
t«. le Progrès du Saguenay offre l’ex-

Ce fut en 1927 qu e jr lieu pour pression de scs plus vives sympathies.
la première fois la bénédiction des -----------------------------
autos au Pèlerinage du LiC-Bou-j 
chette. Ce jour-là même l’on nous 
demanda de faire chaque année de 
cette bénédiction une institution per­
manente. aucun endroit n’étant mieux

était de retour dans sa famille. Ce 
©arçon travaillait ici à Roberva!, 
chez Ga gnon & Frère. Industriels et 
était très estimé de ses confrères et 
amis.

A la famille éprouvée nous uffrons

. f L Encyclique se vend 10 w
canadicns-français patronnée par le I unité; 15 sous par la poste

A te Librairie du
PROGRES

195, rue Racine 
Chicoutimi

OBLIGATIONS
La municipalité scolaire A. I. 

ville de l'Ile-Mal.gne met en vt5>t 
des obligations pour la somm, il 
$65.000. au taux de 5 Pc„ J* 

sables par scries de 1932 à 1936

ST-EJGENE
L'exposition durera jusqu'au 1er 

août, date de la distribution des prix 
aux exposants.

A BEQ^EN
LE FASCISME 

CONTROLE LES
THEATRES

Dequcn. — D. N\ C. —Les examens 
de notre paroisse ont été faits le 23

ELLE RETROUVE 
SA MERE PAR 

UN JOURNAL

St-Eugène, D. N. 

OPERATION.

C. —

Ottawa. 
Toronto.

Mme Mable Flower, I 
a retrouvé sa mère,

La fillette de M. Ludf^r SauevilLT* t * * • • JiI herete, «gee de 2 ans. a »ubi un. 
opérz»:or, à U gorge, le 7 
C’est le Dr Brow, d#* Dolb**au, qui | 
fait l'opération et la petite er. 
bonne voie de guérison... , ...... .. ............. .. de notre paroisse ont ete iaus le 23 ae j oronio. a retrouve sa mere, Vln n ~ n , ,

approprie a cette fin et plus capable Juln; toutes 1rs classes ont remporté ; Mme Emily Frances Gilbert qu’elle ’ * M.d.mrsà.'.evdi'e 7^
attirer les foules. un succ*s* cherchait en vain depuis son arrivée la petite malade pendant une lémii!
I)e nr»t murs I antr» e<t a mndc ■■ 1 ^ ^ ^ • ^..i, t__* r* ______De nos jours l’auto est à la mode. 1 

Mais voilà ! L’automobiliste, même 
Rome. — Tou3 les théâtres, les sal- | le pius compétent et le plus pru-

tuvaux de lPs d °P^ra5 ct concert en Italie 
. , * , sont maintenant sous le contrôle di-dit le gerant dans sa lettre.

et une partie des demeures de la rue ques contribuables présents que ces Le Conseil se déclare favorable tlon de fa ‘'corporcHon du spectacle”.
Ca t\rr ort été nrivés temporairement requêtes sont référées au Comité de à l'industrie locale et demande à C'est là la dernière corporation du
d’eau ce matin par le bris d’une Travaux Public» afin qu’il fasse une) l’ingénieur de la cité de présenter un çroupe qui complète l'Etat corporatif
conduite d’aqueduc sur la rue Ste- enquête dans le but de déterminer si
^nnf ces rues doivent être prises à la char-

L n léger éboulis s est produit au i 8^
canal de !a rue Ste-Anne et brisa 
le tuyau de l’aqueduc. Des mesures 
ont été prises immédiatement pour

de la ville. Si le Comité décide 
dans ce sens, on apportera a ces rues 
toutes les améliorations jugées néces­
saires. S. H. le Maire dit également

donner l’eau à ce quartier de !a ville les 
en utilisant une autre conduite d’a- cülcr 
queduc.

LES PRIMES
SPECIALES SONT

ARRIVEES

Le rôle des tax**s locatives est ho- 
travaux que l’on devait exé- mologué. 

sur la rivière aux Rats sont Le rapport du Chef de Police est 
retardés à la suite de difficultés spé- déposé sur la table, 
ciales. Le Conseil demande d’envoyer lin

M. Gustave Delisle, M.P.P., ! me 
transmet au Conseil une lettre du j av 
ministre des Travaux Publics. Cette au danger que son immeuble 6e la rue 
lettre mentionne que la subvention de Price fait courir aux voisins. Cet edi- 
60 p.c., accordée par le gouverne- fice est menacé de tomber en ruine 
ment de Québec pour la construction i d’une journée à l’autre.

j.. j fasciste et ie théâtre italien devientrapport sur les tuyaux de béton dont j M aussi la chose dr 1Etat>
d 5 Dans cette nouvelle corporation

Le maire est autorisé à signer une sont compris tous les propriétaires et 
transaction entre la ville et M. J.-E. îcs pérants de théâtres, les acteurs et 
Massicottc. actrices, les musiciens des orchestres.
‘ • • » jes metteurs en scènes et tous les em­

ployés de théâtres.

dent, est à tout instant expose à 
des accidents où ?a vie et celle du 
prochain sont en danger.

La prudence la plus élémentaire 
pour des chrétiens est de compter sur

M. l'abbé Gaudrcault s'est absenté 
la semaine dernière, pour aller à Stc- 
Hcdwidge. M. le chanoine S. Ros­
signol. autrefois de Robcrval. a passé 
quelques jours au presbytère.

en 1919. Mme Gilbert nr* » Dolbeau.

MARIAGES*
La semaine dernière, a été béni le 

. mariage de M. Euclide Fortin avec
la bénédiction de Dieu et des cèles- Mlle Eugénie Emond.
tes protecteurs, spécialement de saint ---------
Christophe. M. Edmond Thibault, fromager, u-

Nous gardons fidèlement la liste

au Canada
qui a joui, il y a plusieurs années 
d’une assez grande renommé*, com­
me pianiste, demeure maintenant au 
Bronson Memorial Home à Ottawa. I Gaudrcault et George* Car

VA-ET-VIENT.
Dimnnche, Iç

Un journal de Toronto publia une 
entrevue qu’un de ses rédacteurs 
avait eue avec la musicienne et oublia * 
son portrait la montrant assise au 
piano. Mme Flower reconnut en 
lisant l'article, qu'il s’agissait de sa 
mère.

12 juillet. MM. Jet. 
Boivin. Ludger ^SnoevilU. Ferdinand

non *ont
nllé* à Dolbeau, 
DeUmarre.

voir forcer Y/•tetor

NOUVEAU
GENRE DE

Nous sommes heureux d annoncer LE FRERE DE LA
deux

nissait sa destinée à celle de Mlle Le­
clerc de cette paroisse. C'est M. l'ab- 

des propriétaires et conducteurs d’au- hé Joseph Thibault, frère du marié, 
tos qui ont assisté les années prccé- i a b(ini cnt* union- L éS»sc était

Sous le contrôle du gouvernement, j dcntes à cette grand,o5e cérémonie r. TrnZï™* t?n
et avec la main du duce à la roue, les • » •• . , . â j manquait pour la circonsiancc. un
acteurs, les membres de l'orchestre P°.ur ^U1 des PrlfrPS particulières sont j0ü programme de chant fut rendu 
^t les metteurs en scène ne peuvent; *aites au sanctuaire. Que ceux qui par Mme Jean Tremblay, qui chanta 

D . ,, . se mettre en grève, mais par contre seront présents dimanche, et dont les du Mariage”; Je te revere”,
c.sagc au l ret Hypothécaire pour propriétalm ne peuvent pas les noms ne figurent pas sur nos listes, ne >'ar ?osarl° Dcsc^.nes et,^e
user de remédier dans 24 heures1 remercier de leurs services. rn,noi, . ® * lt e „ . Vlens t offrir mon avenir . par MlleLa corporation du spectacle contrô- ma.nciuent Pa* dIfurs nonu ct Cécile Martel. Assistaient ü ce ma- -------

le aussi la formation de nouvelles P™?™ rt « les glisser dans une *^age M. et Mme le notairf Tiiibault. d'Ottawa, a capturé un petit hibou 
compagnies de théâtres, les troupes i enveloppe qu ils auront 1 occanon de de Roborval, ainsi que leur fils et! j- ;• étnnee H

gnies de comédie musicale ct elle 
cherche aussi à prévenir la faillite

a-

St*

CHASSE
Ottawa. — M. Gordon Cole,

Mlle Simone Lavoie, initee é» St» 
Eugène, de retour dan* a* p,.
roua», «prèa une prom^nad- de 15 
jour* à Chicoutimi. Roberva], 
Félicien et Girerdville.

Elle n visité. »a tant-, !a Rvde 
Mère St-Raphaél. de l'Hôt^FDieti 

* St-V«ll ier de CK icoutimi: â Roberva!, 
MM. Jos. Lavoie et William Martel 
*e* grands-parents; à SîFélici-n, 
une* amie, Mlle Suzie G-rmain, mite® 
et n Girardville, sa tant-. Mm** A* 
drien Boulianne et son oncle, M. 
Elzrar Martel.

BIENHEUREUSE
BERNADETTE

à ceux qui ont pris part a nos 
derniers concours d'abonnement c‘. 
auxquels les primes n'avaient pu être 
encore livrées, que nous ’’cnons de 
recevoir les services à thé ct les hor­
loges. La livraison de ces belles pri- .
mes est commencée hier. S<;ul avivant des frères de la

Nous prions nos abonnes dc bien Bienheureuse Bernadette. Pierre bou- 
vouloir excuser ce retard complète- *>irou* «t décédé, apres une courte 
ment involontaire et nous pouvons les maladie, le soir -e la fete ne la Pu- 
assurcr qu’ils n’ont rien perdu pour ri f ica t ion de la Très Sainte vierge, 
attendre. Nous sommes certains que - *cvr,rr 1 L a 1 age de il ans. 
tous seront pleinement satisfaits des plcrrc Soubirous était né le 10 
belles primes qu'ils recevront ccs 5e.p,cmbre 1859. l'année qui suivit 
]ours-ci. ] les Apparitions ct il eut pour mar­

raine Bernadette elle-même, son aînée 
de I 5 ans. 11 n’avait donc que s*x aqs 
lorsque la Voyante partit pour le 
couvent de Severs en juillet 1866.

Des pageants 
historiques

de ces compagnies en déterminant les 
conditions de leur formation et en 
exerçant un contrôle sur le produc­
teur et Facteur ainsi qu'en surveil­
lant les relations entre le producteur 
et le propriétaire de théâtre.

déposer en défilant en face de la Après la messe ils parti-
chapelle apres la benediction des au- j jfur voyage de noce sur la rive sud
tos et la consécration a la Sainte du St-Laurent. Ils sont revenus
Vierge. Nous remettrons à chacun près quinze jours, ayant fait un beau
des conducteurs un beau souvenir de voyaee ft rcSu rie nnmhreux cadeaux.

A ces maries nos voeux de bonheur!1 a ceremonie.

à Québec
LA TOURNEE 

EN AVION 
D’UN EVEQUE

“J,a naissance du Canada” 
sera le thème.

en

ILS VISITENT
NOTRE REGION

A L’EXPOSITION

M. 1 abbé G.-B. Hurtub:se, vi- i Comme Bernadette, Pierre Soubi-
. ^ » >> .si*. • a

Les pageants, ou spectacles histo­
riques, intitulés “l'Ame du Canada” 
qui onf été produits â l'exposition 
provincTale de Québec en 1930 furent 
d'un succès si retentissant que, pour 
se conformer au désir du public, il 
v aura â l'exposition provinciale de

Stanleyville, (Congo Belge). — 
A la fin du mois dernier, Mgr Délié- 
piane, délégué apostolique au Congo | 
Belge, est arrivé à Stanleyville, par ! 
la voie des airs, venant de Ninshassa. 
Il fut reçu par les missionnaires, les 
autorités belges et la population indi- \

En prévision de la bénédiction de 
dimanche prochain, des travaux con­
sidérables ont été exécutés afin de 
contenir aiîément une centaine d’autos 
de plus, et cela en attendant que nous 
puissions, d’ici à l’année prochaine, 
faire, près de la Scala Santa, un 
nouveau terrassement qui permettra 
à 500 autos au moins de défiler par 
le chemin de la Grotte, de passer tout 
à côté de Notre-Dame de Lourdes 
et de continuer le parcours par le 
chemin de la croix sur la monta­
gne.

Dimanc he, 1 a messe de

Le 1er juillet, M. l'abbé A. Gau- 
dreault bénissait le mariage de M. O­
dilon B^r-ard avec Mlle Florence Si­
mard de *te paroisse. On remar­
quait au cnoeur de chant: Mme Xa­
vier Chrétien, de Jonquière. soeur du 
marié, gui a chanté “Célébrons ce 
beau jour”, ainsi que Mlle Manette 
et Lydia Bernard, soeurs du marié.

Un succulent déjeuner fut servi 
chez M. Léo Bernard et le souper se 
prit chez le père de la mariée, M. 
Simard, fromager. Beaucoup d'invités 
y prirent part. A ces mariés nous 
souhaitons beaucoup de bonheur.

sait devant l’hôpital civique, en au­
tomobile, accompagné de Mme Cole, 
lorsqu'un hibou vola dans l'automo­
bile et alla se percher sur le siège. 
M. Cole jeta une couverte sur lui et le 
captura. Il est de la grosseur d’un 
pigeon.

MINISTRE CONVERTI

Mlle Luci^nn*- Martel, H* RnKer. 
val, était rn visite ch**7 «a soeur, 
Mme Léon Lavoie*, d- St-Eugène, au 
commencement dr la semaine De 
là elle .s’e»t rendue h Do|K**e-j visi­
ter »a tante, Mme Joseph [***rron, 
en route pour Girardville, où «*!le 
passera une quinzaine cK^r ia loeur, 
Mme Adrien Boulianne.

M. Armand Tremblay, d- Rober* 
val. était en visite chez M Léon La­
voie de St-Eugène. dimanch-, le 12

Un ministre de l’Eglise anglicane 
desservant de Port-Daniel, dans la 
Gaspcsie, qui, depuis assez longtemps 
suivait les offices de l’église catholi­
que de l’endroit, s'est converti avec 
toute sa famille.

M. et Mme Alfred Sauvageau. 
leurs enfants, Simone. Ja A*
polline et Jeannine sont **n prome­
nade à Normandin chez I^ur» rrm* 
breux parents et amis pour un- Hui* 
tain- de jour».

Mme Sandy Potvin. MM F.up'^e 
Potvin, Lucien, Benoit **t David* 
Potvin sont allés à St-Thomas-Didy* 
m* visiter M. et Mme Georges Sane*
ville, dimanche, le 12.

communion

VA-ET-VIENT.
M. et Mme Johnny Verreau. garde- 

feu. leur fils ct leur jeune fil ie sont
gène qui lui réservèrent le meilleur ac- générale aura lieu à 6 h. 30 (heure ^ ret en J °U Pa’

i*.,-. • . ... , . v v. i • • rems, iis sont revenus après quelques
cueil. ivlgr Limon, vicaire apostolique I solaire). iNous souhaiterions que tous j jours enchantés de leur voyage, 
de Stanley Falls, dans son discours les propriétaires de machines et leurs ______

caire a ^ -Je. . w ” j rous ^ut toujour* simple et modeste. 1931 ^ 3 au 12 septembre, d’autres! bienvenue, ne put s’empêcher de occupants s’approchent des
L»uay, professeur au ^cmmaire ce. Heureux de voir sa soeur ct sa mar-j pageants ou spectacles historiques 
St-Jean, en promenade à Chicoutimi j rainc élevée au rang des Hienhcu- intitulés: “La naissance du Canada”
depuis quelques jours, sont allés vi- rcuXf ncclaméCt implorcc par les fou- doflt thèmc s'inspire de vingt-cinq) n -,

. , . » r JL , épisodes, parmi les plus émouvants ucicguc n>c. tcuc qu 11
vicariat, il y a 34 ans.site: la region du Lac St-Jean. au- Jes de Lourde,, magnifiée par les épis0dcs' parml lcs plus émouvante

comparer cette entrée avec celle qu ments pour la circonstance, 
comparer c/îtte entrée moderne du

fit dans son

visiteurs
TJ____ II-ucaujiil

jourd’hui. Ccs distingués 
sont îcs hôtes de MM. D 
et P. L’Ecuyer. dont M. l’abbc 
Guay est le confrère.

SYNDICATS
Ce soir, à 7

plus grands prédicateurs, il n en lais­
sait pas moins couler des larmes fur­
tives quand on se recommandait à 
scs prières auprès de Bernadette.

Membre du 1 icrs-Ordrc de saint 
François, il en pratiquait fidèlement

comme les plus vrais, qui marquent 
de 1534 à !C*Ç3. îcs débuts de la civi­
lisation politique ct religieuse sur 1er. j 
bords du Saint-Laurent.

Ces spectacles tout nouveaux et j 
sans pareils, uniques et exclusifs à 
Québec, d’une durée de deux heures ! 
et demie, ont lieu le soir. c,n plein

automobilistes avec le calice dont ils 
Sa visite achevée. Mgr Dellepianc 1 ont fait présent au pèlerinage en

sacre- Mlle Juliette Marcoux. de Val- 
Jalbert, passe quelques jours en pro­
menade chez M. Johnny Verreau. 

La grand’messe sera chantée à la ! Sarde-*çu*
8 h. 30 aux intentions deal „ _ , -----------

M. Raoul Allard, a acheté la pro-
Grotte

reprit l'avion pour Lisala.

______ ---------- * * « » I w..« V. «w UUIl , V, 1

t i:- 1 les observances et se pénétrait avec l nir. dans une mise en scène tout à
* snin dr «on rsnrit. Sans chercher à Tait Champêtre et avec teuî !nS art!-

PERMIS
Conseil Central. ! 50ln dc so,n .C!Pr,t- Sans chprrhcr. a

Demain soir, assemblée du syndi- ,! ct^‘ Pour ,ou.5 un !UJCÎ
cat des manoeuvres. d edification. On peut présumer que

__________ j cette belle ame s en est allee rejoin­
dre près de Dieu sa soeur Bernadette 
qui l’aura accueillie au seuil du pa­
radis.

NAISSANCE
Ste-Anne. 2 1. — M. ct Mme 

Ernest Jomphe font part à leurs pa­
rents ct amis de la naissance d’un 
fils, né le 10 et baptisé le même jours, 
sous les prénoms dc Joseph-Ray­
mond-Marie. Parrain ct marraine :

LETTRES PATENTES

flees que peut procurer la mise en 
scène moderne, en face des grandes 
tribunes de l'exposition, à quelques 
pas de l'endroit même où le décou­
vreur du Canada, il y aura quatre 
cents ans bitntôt mouilla vais­
seaux ct séjourna tout un hiver. A 
ce décor impressionnant s'ajoutent: 
un prélude imposant, une série inin­
terrompue de r^ncs vivantes, symbo­
liques. musicales, dramatiques, avec

D’AYIÀTION 
EMIS EN 1930

priété de Mme Vve T. Villeneuve.

M. Aimé Boivin était ici. îe 1er juil­
let. à l'occasion du mariage de M. 
Odilon Bernard.

"Arvida Protestant Cemctary As­
sociation” vient d’obtenir des lettres

M. et Mme Georges Gaudrcault, patentes autorisant cette corporation à 
grands-parents dc l’enfant. Porteuse ! établir, maintenir et administrer un 
Mile Rose-Hclène Gaudrcault. tante cimetière dans la cité d’Arvida. avec 
de l’enfant. un capital de $20,000.

FUMEURS.
Vous trouverez toujours du bon tabac Cana* 

dien haché au magasin.

GAÜDREAU & TREMBLAY Liée.
Tabaconiates, voisin du 5, 10, 15 centa

Rue Racine CHICOUTIMI Sur la Côte
Notre Salon de Barbier est toujours le meilleur pour l’ex­

cellent service qu’il donne, et à proximité des endroits
d’affaires.

Au cours dc l’année 1930. d’a­
près le rapport que vient d’émettre 
le département de l’aviation civile, 
ministère de la Défense nationale. 
124 avions ont été inspectés et en- 

le*concours de cinq cents figurantes] | registrés; 125 aspirants examinés et 
portant des costumes de l'époque, de j ont reçu leur certificat de pilotage
gracieuses jeunes filles, d'un contin- 1 commercial; 175 autres aspirants ont 
pent de québécois de la gent étudian- r„riI i_ltr J*te ou militaire. | ,e? ccrl,h??.t de P,Iot*?e Pr,ve

et ni. leur certificat d ingénieur? en
aéronautique. En tout, 361 certificats
personnels ont été émis. De plus, tou?
les avions en service actif ent été
examinés périodiquement. *

Voici un tableau comparatif des 
certificats émis en 1930, 1929 et 
1928 :

1927.

Aussitôt après la messe, allocution 
de circonstance, chant du chantique :
’’Nous voulons Dieu”, bénédiction 
des autos, consécration à la sainte
Vierge, ie tout suivi du defile et de _______
la bénédiction sp-iale d« chaque; M. Jean Strr.ard est parti pour 
machine devant la chapelle du saint Québec, afin d'y suivre un traitement, 
sacrement. ------------------------- -------.

Mme Joseph Dcsgngné est de re­
tour d'un voyage à Kisskising chez 
sur* frère. M. Josepn Joncas.

Ainsi nous reverrons Jacques Car­
tier. le navigateur malouin et le dé­
couvreur du Canada, avec ses compa­
gnons. le chef Donnacoma et des re­
présentants de diverses tribus sau­
vages, François 1er, roi dc France ct 
sa cour, le roi Henri IV et la reine 
Marie de Médlcis. avec leurs courti­
sans et pages. Samuel de Champlain, 
fondateur de Québec, puis sa jeune 
épouse Hélène Bouillé, la révérende 
Mère Marie Guyart de l'Incarnation 
et ses compagnes, les missionnaires 
Récollcts, Tes éducateurs Jésuites. 
Mgr de Laval, le premier évêque du 
Canada. Paul Chemedy dc Maison­
neuve. fondateur de Montréal, le bra­
ve Dollard et ses seize camarades. 
Jeanne Mance, l'illustre hospitalière, 
le brillant marquis de Tracy, Jean 
Talon, le remarquable intendant, l'ar­
rivée des élégantes demoiselles de la 
Normandie et du vaillant régiment 
de Carignan.

En foule donc dimanche prochain 
au Lac-Bouchette ! Nous prierons 
pour tous les automobilistes et en gé­
néral pour tous nos bienfaiteurs afin 
de leur obtenir aide et protection au 
cours de leurs voyages ici-bas, en 
attendant le grand voyage du temps 
à l’éternité que d’ores et d;jà non 
leur souhaitons heureux en compagnie

NOUVEAU
VICARIAT

APOSTOLIQUE
Un nouveau vicariat apostolique 

vient d’être confié aux franciscains 
. _ , en Bolivie. Le R. P. Berthold Bûhl

de Notre-Dame de Lourdes, de saint O.F.M.. de Bavière, a été nommé
Antoine et de saint Christophe, Pa­
tron des voyageurs.

Certificats privés 
Certifiants commerciaux 
Ingénieurs aéronautique» 
Enregistrements d'avions

1910
309
402
370
495

1929
341
334
305
409

102S
154
193
199
233

LE COMITE DE
LA CHAMBRE

DE COMMERCE

Coauiuiquez-BoiM vos oonveOet

L'IDEE DES PERMIS
Medina. N. M. Irving

L’Hommedieu, qui proposa le pre­
mier de mettre un permis sur les au­
tomobiles, alors qu’il était sénateur de 
l’Etat de New-York, en 1905 vient 
de mourir a sa demeure. C’est lui 
qui fut l’instigateur de l’idée des per­
mis sur les automobiles tels que nous 

aX°3* aujord’hui.

vicaire apostolique de “Chiquitos” ct 
a reçu la consécration épiscopale de 
S. E. Mgr Chiarlo, nonce ap-jstclique 
en Bolivie. La mission est confiée au 
zèle des Franciscains autrichiens de 
la province Saint-Lcopold. Le T. R. 
P. Tharcisius Senner en est le su­
périeur régulier.

ET MAINTENANT u 
LA SERTISSEUSE

Pourquoi vou» devez acheter une “NATIONALE’’.

NATIONALE »

PARCE QUE "LA NATIONALE" 
est reconnue comme «tant 1» 
sertisseuse la plu» tact!» à 
tourner sur le marché au 
jourd'hui.

PARCE QUE LÀ NATIONALE" 
étant munie de coussinets » 
bille» sur le» platraui d’J 
haut et du bas ne s'u«er» p"«. 

PARCE QUE "LA NATIONALE" 
ferme les deux grandeurs d* 
boîtes en usage, soit 1m No» 
2 et 2H.

PARCE QUE "LA NATIONALE" 
est d'un poids qui pernft 
à touta personne de le tr»n»- 
porter facilement, ne pe»ant 
qc- l5 livre».

PARCE QUE "LA NATIONALE" 
est la plus facile k changer 
d'une grandeur k l'autre, l'a» 
d ajustement ni d'à peu pre». 
Enlevez simplement 1* pi’ * 
teau du haut pour la rempla* 
cer par l'autre sans avoir è 
faire aucune ajusterrs-nt.

PARCE QUE "LA NATIONALE" 
ne rebordant pas les boite» 
vous évite les désappointe • 
ments et La perte» occa»lon* 
nées par cet*e opération par­
fois si coûteuse.

Vous mettex .en conserve par économie, pourquoi ne pas 
cheter la Sertisseuse "NATIONAL" par économie. C’est 
seule Sertisseuse possédant ces améliorations et se vend 
au prix spécial de ..... ..... ..... ..... ....... ..

.£$1375
Dépositaires généraux pour le Canada

CAILLE FRÈRES
ST-FELIX DE KINGSEY, Co. Drummond, P.Q
Noua sommet aussi en mesura de vous fournir les BOITES SANITAIRES su 

plut bat prix du marché. Demandes noire Liste de Prix.

Prix spéciaux par quantités de char.

Les membres du comité spécial, 
formé à la dernière assemblée de la 
Chambre de Commerce de Chicou­
timi, se réuniront mercredi soir, à 
huit heures, à l’immeuble des Che­
valiers de Colomb pour affaires im­
portantes.

AVIS
AU PUBLIC VOYAGEUR

L'Autobut qui laissa Chicoutimi à 
8.20 heures la matin pour Bagotvil- 
la ai Grande-Baie est cancellée d’ici 

4 aoural o/dra.

utritifs

r r


